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: Sexagénaire disparue de son
domicile près de Rockburn -
 

La Campagne annuelle de la vente du
Coquelicot a été inauguré officiellement cette
semaine par Son Honneur le maire Me. Ra-
phaël Barrette et par le Conseiller J. Gérard
Lalonde. L'on sait que les recettes dela verr
te du coquelicot: servent à aider les vétérans

me

l’ordre: Mme Laurette Corbeil, présidente des
Dames Auxiliaires, M. J. Gérard Lalonde,
conseiller, M. Georges Stéphane, responsable
du Bien-Etre, Son Honneur le maire Me. Ra-
phaël Barrette et M. Fernand Perrault, pré-

’sident de la Campagne; ,

  

      
 

 

 

Nos criminels

ne chôment pas
(Voir Page 2
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- Disparition d'une

jeune fille de 18ans
{Voir Page 13)

 

  
- Cambriolage de

$2,500 AuPartage
(Voir Page N
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- Pour l'assurance-moladie :

Les déductions se fout depuis
“le er novembre 1970
QUEBEC — (OIPQ) —

.'Pous les employeurs commen-

cent à déduire les contributions
au régime d’assurance-maladie
«de toutes les rémunérations
qu’ils versent depuis le ler no-
vembre . 1970, peu importe que
la Témuünération couvre une pé-

. Tiode antérieure à cette date.

"En vertu de la Loi sur J’as-
surance-maladie, le ministère
du Revenu du Québec .s'est vu
confier de rôle d'administrateur

- du- système de. contributions é-
tabli pour le financement par-

tie] du régime d'assurance-ma-
ladie. Contrairentent à d'autres
régimes publics d’assurance-ma-
-ladie en vigueur dans certaines
provinces du Canada, le régime
du Québec n’est pas financé
par des primes fixes mais par
des contributions proportionnel-
les au revenu, peu importe l’é-
tat civil des particuliers. H n’y
a pas de lien entre le paiement
de contributions et. la couver-
ture assurée par le régime. Le
‘fait qu’un particulier n’ait pas

. @ verser de contribution n’af-
fecte pas son éligibilité aux bé-
néfices,

I existe deux catégories de

‘d'une part et les employeurs
«de l’autre, La contribution du
particulier est calculée sur le
revenu net alors que celle de

l'employeur l’est sur le total

des salaires bruts.
“Contribution du particulier

Le particulier qui réside au

soit les particuliers’

‘

Québec doit payer une contri-
bution égale à 8% de son re-
“venu net, jusqu’à coneurrence
de $125 par année ‘et, dans
certains cas, jusqu'à 4200. MN
faut noter que les maximums

de $125 et $200 correspondent à
desrevenus nets de $15,625 et
$25,000 respectivement. Ce taux
de :8% s'applique uniformément
à ‘tous les particuliers, quelle
que soit la nature de leur re-
wenu. Ainsi, plusieurs membres
‘d’une même famille sont sus-
ceptibles de verser une contri-

bution, s'ils ont chacun un re-
venu suffisant.

Le ‘maximum de la contribu-
tion d'un particulier est fixé
en général, à $125, Cepeñdant,
lorsque le salaire de: cet in-
dividu constitue ‘moins -de 75%

du’ revenu net, la contribution

‘Maximale est de $200.

Un particulier n'a pas à payer
de contribution, lorsque son re-
veñu- net est'inférieur à $4,000
s’il a le statut d’une personne
mariée :ou l'équivalent, et in-
férieur à $2,000 dans les autres
cas. Cette disposition est sem-

blable à celle qui existe déjà
dans la Loi -de l'impôt pro-
vincial sur le revenu.

La contribution d’un particu-
lier, pour une année, est pro-
portionnelle à sa période de ré-
sidence au Québec durant cette
même année.
Contribution de l’employeur

. L’employeur contribue au
taux de .8% du total des salai-

res bruts versés à ses employés
 

 

| A Valleyfield :

Nos criminels ne choment pas
L’indice de criminalité grimpe

constamment à Valleyfield.
A preuve, une autre tentative

de vol par effraction faite jeudi

au clos de bois Dandurand &

Frères, situé rue Jacques Car-
tier. Les auteurs auraient été
dérangés par des passants au
moment où ils allaient s’intro-
duire dans l'édifice.
Mercredi rappelons-le, deux é-

coles de Valleyfiéld étaien: cam-

briolées et subissaient ainsi des
dommages assez élevés.
En fin de semaine dernière,

des - voleurs s’introduisaient

clandestinement dans l’édifice

Crépin de Valleyfield qui abrite
les bureaux administratifs de

Pepsi Cola Ltée, ceux de la
Commission scolaire et du Cen-

tre psycho social. Encore là,
les dommages étaient

sants.
Les détectives de la Sûreté

municipale y vont évidemment
de tous leurs efforts pour dé-

couvrir les auteurs de- ces cri-

impo- -

mes mais leur tâche n’est pas
facile: ils manquent souvent de

facilités de travail et les indi-
ces sont parfois rares.
On se demande toutefois com-

ment il se fait que les autorités
policières ne profitent pas du

décret sur les mesures de guerre

pour combattre plus facilement
le monde interlope campivalen-

cien.

Il leur est en effet permis
de perquisitionner sans mandat

en tout temps et en tout lieu.

Corame toute autre ville. Val-

leyfield possède ses endroits lou-

ches et fréquentés par la petite
pègre.
Pourquoi ne pas y faire des

fouilles? On y trouverait sûre-

ment des indices permettant de
mettre les policiers sur de bon-

nes pistes relativement aux vois

commis dans la région.
Toutes les autres villes pro-

fitent des mesures de guerre

pour faire des nettoyages; pour-

quoi pas Valleyfield?

Quelques chiffres venant de-  Cambriolage
Dominion TextileLimitée

Dominion Textile Limitée rap-
porte une augmentation supé-
rieure 4 8% du volume des ven-
tes pour le premier trimestre
terminé le 26 septembre 1970, à
436,307,000. Ce chiffre inclut des
ventes fi $1.6 millions de plu-
sieurs /filigles récemment .ac-
quises.”

Tel qu’annoncé lors de l'as“
semblée- annuelle le 16 sép-
tembre, les revenus avant im-
pôts et les revenus par action
ne montrent pas des gains cor-
respondants. De fait, les deux’
sont inférieurs aux chiffres de
l’an dernier en dépit d’un vo- ;
lumede ventes plus élevé, Les
différents éléments de ventes,
incluant un ‘volume modéré-
ment plus élevé de soldes Sai-
sonniers, ont donné des marges

légèrement inférieures aux pré-

visions, -et tel que rapporté:
précédement,

immeuble, de même qu’un cré-

dit d'impôts sur le revenu plus

élevé.

Encommentant les résultats
de èe trimestre, le président‘de
la Société, M. Ronald H. Perow-
ne, ajoutait: ‘“Essentiellement,
le volume de ventes réalisées du-
rant ce premier trimestre n’est
tout simplement pas suffisant
pour compenser même l'effet
 

qui se ‘présentent au travail
dans un établissement au Qué-
‘bec. Le salaire se défifiit de la
même -manière que les revenus

provetiant d'une charge ou
d’un emploi aux fins de l’im-
pôt sur le revenu, c’est-à-dire
tout montant versé à un salarié
comme salaire fixe, commis-

sion, bonis, valeur des presta-

tions en nature et bénéfices
marginaux, jetons de présence,

ete,

II faut ajouter qu'il n’y a

pas de maximum prévu par la
loi pour la contribution de l’em-
ploveur, De ce fait et aussi
parce que la déduction à la
source s'effectue sur des mon-

tants nets alors que la con-
tribution de l'employeur se cal-

cule sur des montants bruts,
il ny a aucune parité entre
l’ensemble des contributions

des employés et celles de l’em-
ployeur.

Perception des contributions
La perception des contribu- ‘

tions au régime d'assurance-
maladie se fait selon les mêmes
modalités que la perception
de l'impôt sur le revenu. Des
déductions sont faites à Ja
source sur les salaires, sur les

pensions payées par des em-
ployeurs ou des compagnies de

fiducie et sur toutes les autres

catégories de paiements assu-
jettis à la déduction à la source
pour l'impôt sur le revenu.

les chiffres de ,

l’an dernier incluaient un profit ..
de $250,000 sur la vente d’ün ’

de légèreé variations des dé-
penses, des prix ou du niveau
des stocks.tout en générant un
profit ‘- d'exploitation Taison-
nable. au ="

“Miseà part”la grève de
GM qui  affecte nos affaires
avec l’industrie automobile, ces-

- . ehiffres, ou l’étatde: l'exploita-
tion‘à, cette. date, ne. recèlent

. —ucun indice de natureà modi-
fier nos prévisions essentielle-

. ment ‘optimistes-en regard des
peur -‘résultats - d'exploitation

l’ensemble, - de - l’année. ‘Les
commandes ‘dés…clients sont

- plus importantes que J’an der-
nier et.les .résultäts. des amé- -
liorations-.apportées à nos faci-
lités de .prodiiction se feront '
sentir de plus en plus d'ici la

- fin. dé l’exercice.

de$2,500
eu “Partage”
Des cambrioleurs ont investi

-durant la’ nuit de samedi à - «
dimanche | la discothèque” Au.
Rartese. de Valleyfield. i :

“11s y ont substitué.de l'a‘argent
-de lé. -boisson, des cigareties”gr
autres ‘menus effets, le tog¢
valué.a environ $2,500, ET

- > Pour pénétrer: à l'intérieurde ve
l’établissement,- les trust
dû forcer une salle adjacente à-
la-‘ discothèque, causant ainsi
-des dommages imposants.- ne

Le propriétaire, M. Bernard. +
Parent, aurait déclaré être 2t-on
possession d'indices pouv Ce
mener a la capture des: 8 -
teurs de ce vol. 5
 

 

‘Le juge Monette de la. Cour
Supérieure du Québec a rendu
un. jugement d'au delà . de
$82:000, en-faveur-d’un client de
Me François Renaud de Val-

-leyfield,-alors. qu'il. siégeait. au,
‘palais ‘de justice. de JaVenise

} du Québec.

Le magistrat à consenti cette’
.somme.-à. un garçon de 16 ans,

- devenu invalide à- la -suite -d’un

accident de la circulation - sur-
venu a St-Etienne.

La preuve 8 révélé que la vic-
time, qui_gonduisait .une petite

--Iugenientdépassant: $82,000. :

 

motocyclette, genre ““sesotér*CR
a été happé par un :automobj-
liste alors qu’elle était immo-
biliséeen “bordure de route: =”
a également été établi quele .
conducteur responsable -:de ‘la.

- tragédieétait au.volantd’un vé:
hicule dont il savait que-les. - -”
freins fonctionnaient de façon

"pitoyable. L'auto avait été -a-
chetéeune semaine auparavant
au coût de-$7.

-Cette somme de plus de
$82,000, est l'une des plus im-

- portantes à avoir été accordée à
Valleyfield par un -magistrat.
 

Cadieux confirme :
+

Les bingos sont maîntenant
permis dans des paroisses

Les différentes fabriques du
diocèse de Valleyfield pourront
organiser à tous les soirs de la

semaine, à l’exception toutefois
du dimanche soir, des bingos et

autres loteries du genre.

Le député de Beauharnois à
l'Assemblée nationale, M. Gé-
rard Cadieux. a confirmé la
chose auprès de Mme Gaby Le-
clerc, qui agit comme marguil-
ler a la paroisse Ste-Cécile de
Valleyfield.

Cette dernière s’était informée

de la question dañs le but bien
évident de régulariser une situ-
ation qui prévaut depuis long-

temps, mais dont la légalité
pouvait laisser à désirer.

Plusieurs paroisses, on le

sait, organisaient des bingos a-

lors que la loi l’interdisait com-

plètement. I y avait en somme
une certaine tolérance de la
part du gouvernement.  

A2ETTE=—BEAUHARNOIS
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Assistez à l'inauguration du deuxième Pleins Feux

; de la saison du Centre Culturel de Vaudreuil

 

DE CONSTRUCTION

)-0. CLERMONT LTEE

—

24 ,

MATERIAUX

~ SAP.
 

VALLEYFIELD,

8 MOISE PLANTE

LES LIBRAIRIES

GERALD BOYER
BELLERIVE

BEAUHARNOIS
CHATEAUGUAY

1

Bijouterie

MARCEL HEBERT
Bijouterie

BRODEUR

Bl). POIRIER ENRG.

H. P. VEILLEUX, Prop. i
Réparation de montres pt
Service de 24 heures

HORLOGER

373-3014 227 VICTORIA — 373-5440
201 VICTORIA 373-1606 44 STE-CECILE — 373-6480

Rés.: 373-2535
 

   REMI CHATEL
INSTALLATION ET VENTE

VITRES D'AUTOS
MIROIRS ET V
DE TOUS GENRES

t Chaussures VITRERIE VALLEYFIELD

38 NICHOLSON 196CheminLarocque 373-6202    
Représentant de la

SOCIETE DES ARTISANS

Coopérative Assurance-Vie

WILFRID BRAZEAU
TOUS GENRES D'ASSURANCES
64A RUE ELLICE 373-7404   

PORTES — CHASSIS

© Vitres de toutes sortes

8 Menuiserie ® Armoires,

A BOUGIE & FILS
86 BISSONNETTE 373-2955      
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TEFACILITES DE LE FAILLI LA GALERIEDU MEUBLELOISELLE, FACILES DE

— PAIEMENT 555 CHEMIN LAROCQUE, VALLEYFIELD ÿ_ PAIEMENT

s100,000 » MARCHANDISES
MEUBLES ET ARTICLES MENAGERS - ACCESSOIRES ELECTRIQUES - STEREOS -

| ~ RADIOS - LAMPES - TABLES -- ETC... ETC...

Tout doit être vendu!rabais de 30% et plus
- MOBILIERS DE SALON — MOBILIERS DE CUISINE — MOBILIERS DE

CHAMBRE À COUCHER — REFRIGERATEURS — LAVEUSES ET

SECHEUSES — CUISINIERES ELECTRIQUES — TABLES — LAMPES —

J U D I CHAISES — COMMODES — PEINTURES — MIROIRS — LITS — J E U D I 35 NOVEMBREj ~~ © | 5 NOVEMBRE ”

it é d § les murs *Tout doit être vendu excepté les murs *

La liquidation aura lieu à

La Galerie du Meuble Loiselle
; 555 Chemin Larocque, | Valleyfield |

OUVERT TOUS LES JOURS DE 9 H. AM. A 6 P.M.

= VENTE DE FAILLITE | FéeB VENTE DE FAILLITE poo
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VENTE DEBUTEE

|

MOBILIERS D'ENFANTS — MEUBLES ANTIQUES — DIVAN-LITS — | VENTE DEBUTE __
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Résident de la Pointe Perron
blessé à mort par des bandits
Marcel Provost, âgé de 44

ans, tué jeudi soir dernier par
des bandits armés et portant
des masques de l’Hallow'en,
possédait un chalet à la Pointe
Perron, sur le lae St-François et
était avantageusement connu à

Cazaville et à St-Anicet.

Peu après neuf heures jeudi
soir, trois hommes masqués
entrèrent au marché D & P du
-eentre d'achats St-François sur
le boulevard Levesque à Ville
de Laval, et armés d’une mi-
traillette et d’une carabine, ils
donnèrent ordre à M. Provost
d'ouvrir ses trois tiroirs-caisses.
Comme celui-ci refusait de leur
obéir, l’un d’eux fit feu et at-
teignit M. Provost à la poitrine.
En présence de plusieurs

clients, les bandits ouvrirent a-

lors l’un des tiroirs d’un coup de
feu, y prirent environ $200 et
prirent la fuite.
Un locataire de l'étage su-

périeur ayant entendu les coups
de feu, prit son fusil et atten-
dit que les voleurs sortent du
magasin, Comme ils couraient,-
il tira en leur direction et l’on-
croit que les plombs ont atteint
au moins l’un d’eux.

Les trois hommes partirent
dans une auto conduite par une

jeune femme, Changeant de voi-
tures à peu de distance de la
scène du vol, ils paryinrent
déjouer les policlers et pr
ensuite une troisième voiture.

M.Provost, ayant refusé d’ou-
vrir ses firoirs-Caisses fut tué
pour la modique somme de $200,
prise par les bandits dans le
tiroir qu’ils ouvrirent d’un coup
de feu

Plusieurs amis de St-Anicet,
Ste-Barbe et Cazaville assisté-
rent aux funérailles qui avaient
lieu des Salons funéraires Urgel
Bourgie, à Montréal lundi, le 2
novembre, à deux heures.
Un résident de la Pointe Per-

ron depuis deux ans, le défunt
occupait auparavant une maison

d’été à la Pointe Robert Castag-
ner. Depuis quelques années,
M. Provost ne se rendait à son

épicerie que pour les fins de
semaines, demeurant à son cha-
let avec sa famille, la majeure

partie de l'été. Outre son é-
pouse, il laisse dans le -deuil
ses cinq filles et de nombreux

parents et amis.

“la merveilleuse semaine
de séjour au camp Edphy”
Je vais vous décrire la mer-

veilleuse semaine au camp:
EDPHY. Etes-vous d'accord? A-
lors je commence! -

J'arrive à Val Morin diman-
che le (16) seize octobre au
soir vers (8) huit heures trente
(30). Le camp me parraît grand
mais il fait nuit et je ne vois

pas très bien les choses qui
m'’entourent. Une très belle soi-
rée est suivie du “dodo”. La
première journée se montre.
Je distingue enfin les merveil-

les. Comme la nature est belle!

Les montagnes multicolores
mous éblouissent. Les cours de
classe sont différents et l’at-
mosphere aussi. Une demi
journée est réservée pour les
cours, l’autre pour nos sports.

Les sports comprennent, héber-
tisme, canoë, escalade, tir à
l’arce, et n’oublions pas l’équi-
tation. La piscine nous est four-
nie.

De bons repas nous donnent
de l’entrain pour la journée
Moniteurs, professeurs, et même
visiteurs s'occupent de nous,
comme feraient nos parents.

Quatre jours sont passés. Une
soirée splendide éclairée pat ia
lumière et réchauffée par ia
chaleur du feu se finit par une
eucharistie extraordinaire. 1

faut partir! Quel malheur! mais
notre camp EDPHY trouvera
une place dans notre mémoire.
Ne croyez-vous pas mainten-

ant que c'est merveilleux le

mot: EDPHY.

Nicole Brunet.
 

—Ormstown—
Activités des Dames
Auxiliaires de l'Hôpital
Barrie Memorial

Lors de l'assemblée générale
annuelle qui avait lieu récem-
ment en la résidence des In-
firmières, un bilan des acti-
vités de l’année fut donné
par la présidente, Mme Willa
Hooker.

Le Comité de direction énu-
méra les principales sources
de revenus: cotisation annuel-
le des membres, journée du
“tag-dag” à d’exposition. Re-
cettes du bazaar de novembre
dernier, recettes nettes du
restaurant tenu à l'Hôpital.

Grâce aux montants ainsi
accumulés, on peut acheter:
une machine à glace, deux ré-
frégirateurs, deux lits Hi-Lo,
deux matelas à air, deux sup-
ports pour les jambes, du ma-
tériel de rideau et un carosse
mobile.

Six étudiantes infirmières
bénéficient de ‘bourses et des
cours sont donnés au per-
sonnel de l'Hôpital.

Des améliorations ont été
apportées au restaurant qui se
trouve dans la salle d'attente
de l’Hôpital.

Un buffet chaud servi lors
du bazar de novembre der-
nier à permis de réaliser de
bons profits.

Mme Willa Hoker, présiden-
te, tient à remercier les mem-
bres pour leur collaboration
et le public en général qui
répond généreusement à l’ap-
pel de cet organisme. Plu-
sieurs des fondateurs de l’Hô-
pital Barrie Memorialqui ont
-<euvré pour Yétablir sur des
bases solides, sont maintenant

x“

disparus. C’est à nous de con-
tinuer leur oeuvre, conslut la
présidente. Nous rendrons
ainsi service a notre com-
munauté.

Clinique
Il y aura une clinique pour

bébés à l’Ecole Notre Dame
du PRrsaire, vendredi le 6
novembre, de 1:30 heure à 3
heures p.m.

Résultat des Ligues de Sacs
de Sable pour la semaine .
du 27 octobre
Chez les Hommes

Plus haut double, Réjean
Crête, 11,320 pts. Plus haut
simple, Réjean Crête, 6,670
pts. Plus haut carreau, Ré-
jean Crête 1,790 pts. Plus pe-
tit simple, Jean Pierre Guérin
1.950 pts. Plus petit carreau,
Normand Dandurand avec 560
vts. dans la boîte.

Chez les Dames
Plus haut double, Aldérina

Crête 10,770 pts. Plus haut
simple, Aldérina Crête 5,650
pts. Plus haut carreau, Hu-
guette Dandurand 1,700 pts.
Plus petit simple Jeanne Caza
1,540 pts. Plus petit carreau,
Jeanne Caza, avec 170 pts dans
la boîte.

Les membres des ligues de
Sacs de Sable désirent féli-
citer Danielle Crête qui a
gagné le trophée pour le plus
haut carreau, lors du tournoi
des Ligues de Sacs de Sable,
tenu à la Salle du Sacré-
Coeur de Valleyfield.
Nos sympathies à Mme

Georges Lavigne, à ses enfants
-Gérard et Pauline, à l’occa-
sion du décès de M. Georges
-Lavigne, survenu le 27 oc-
tobre dernier.

L'ASSOCIATIONINDUSTRIELLE
DU COMTE DE BEAUHARNOIS-
Lors d’une rencontre à Beau-

harnois vers la fin de la se-
maine dernière, l'Association In-
dustrielle du Comté de Beau-
harnois pour le Contrôle des
Conditions de l’Environnement,
association récemment formée,
M. Roch Boisvert, gérant de la
compagnie Alcan de Beauhar-
nois, a été élu premier prési-
dent. M. Malcolm Scott, gérant
aux Engrais du Saint-Laurent
Ltée. de Valleyfield a été élu
vice président. Les autres mem-
bres du comité exécutif sont L.
W. Krum, gérant à la compa-
gnie Chromasco et R. J. Blanch-
field, gérant à la Standard:
Chemical, deux compagnies, de
Beauharnois.

L'Association qui sera gou-
vernée par un conseil d’adminis-
tration composé de huit person-
nes, tous administrateurs im-
portants du secteur industriel du

comté de Beauharnois repré-
sentera quinze compagnies en-

gagées dans la fabrication de

différents produits à Valley-
field, Melocheville et Beauhar-
nois. Le but de l’Association est
de fournir les moyens d’organi-
‘sation et le personnel nécessaire
pour l’étude des effluents de
l'air et de l’eau, et leurs effets
sur la <ommunauté dans la ré-
gion industrielle du comté de
Beauharnois. Par la suite, on é-
tablira un programme désigné
à améliorer la qualité de l’air
et de l’eau. Pour ces études,
l'Association a pär sa. charte,

entrepris de coopérer avec les
gouvernements, à tous les ni-
veaux. Les fonds requis pour
l'exécution des programmes se-
Tont fournis par les compagnies

membres. A Valleyfield, les

principaux souscripteurs sont
Canadian Electrolytic Zinc et
les Engrais du Saint-Laurent

Ltée, deux compagnies du
Groupe Noranda, ainsi que Ca-
nadian Schenley. Dans la ré-
gion Melocheville- Beauharnois,

les souscripteurs principaux

sont les compagnies Alcan,
-Standard Chemical, Chromasco
et: Union Carbide,
L’idée de former une associa-

tion pour le contrôle des condi-.
tions ‘de l'environnement a ori

- giné parmiles chefs d'industries’
.du comté de Beauharnois, vers
1968. Vers la fin de l’année 1969,
on :demanda au Dr.

au dévelopement à l’Université
de Montréal et aussi bien connu

pour son travail au sein de J’As-
sociation “Industrielle deLaval,

es

w
r
.

, - Lucien.
Piché, maintenant vice recteur-

Psaeay "10e

de faire ‘uneétude sur le sens

pratiqued'unetelle’ assoctation-‘
dans le comté de Beauharnais.

-‘Conträirement à FAssociation
Industrielle de Laval, où la ma-

“jorité des participants sent des
raffineries d’huile, les industries
du comté de Beauharnois sont
très diversifiées, allantdu tex-

“tile,‘aux fertilisants de ---phos-
‘phate, métaux de base et:aitves
produits: chimiques. Par cansé-
‘quent, ceci veut dire que des
connaissances devront être
obtenues sur une grande variété

d'effluents, dans l’eau et dans
- l'air. L'orientation de-ces re-
cherches proviendra d'un co-
mité technique qui sera ‘formé
au.cours du prochain mois.
 

“Cité des Arts

à+ collaboration entiére
“du public est essentielle

La, collaboration du public

est- un facteur essentiel à la

bonne marche d’un centre de
loisirs. Nous invitons done la

population à respecter, en au-
tant que. chose se puisse, les
horaires des différentes disci-
plines qu’elle peut pratiquer à
la Cité, de sorte que tout le
monde n’en sera que plus avan

‘tage. oe

C'est ce qu’énoncait lundi M
François Boyer, animateur à
la Cité des ‘Arts et des Sports
de Valleyfield, alors que nous
avions le plaisir de le rencon-
trer.

M. Boyer en a profité pour
mentionner que les jeunes é-
taient toujours bienvenus aux

jeux du samedi à la Cité des
Arts. Avec eux, a-t-il dit, nous

pratiquons le dessein, la pein-
ture et nombre de jeux intéres-

sants sans leur imposer quoi

que ce soit. Chacun est libre
de créer à sa façon de sorte
qu’il développe ses propres ta-
lents.

Dans un autre domaine, a

noté M. Boyer, il nous fait piai-'
sir de constater que les inserip-

tions aux cours de ballet ont été
telles que les cadres sont maîn-
tenant complets. Comme quoi
cet art est encore apprécié.
En conclusion, l'animateur a

invité les gens à s'inscrire nom-
bréux aux cours de yoga, don-
nés par M. Philippe Morris,-
grâce auxquels on peut véri-
tablement se détendre.

Dossier surle
Centre d'Art

Un dossier a été remis à Me
Pierre Brassard, président du
Conseil d'administration du
Centre d'Art Populaire (CAP),
par les Clandestins. Ce rapport
fait le bilan de la saison d'été
au Chalet du Parc Sauvé.- A
souligne des problèmes d’équi-

pement, d’aménagement. et
d’organisation. Il donne aussi
de nombreuses suggestions
quant à ces problèmes et quant
à l'ouverture permanente du
Chalet. Les Clandestins de-
vaient rencontrer -d’ici peu le
Conseil d’adminfstration- du
Centre d’Art.
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Pas,

mame ee mem wn oe cute duSA

de.dote:+Valleyfield-
"Une‘autre‘soirée de. lutte a. cinq, débutaient à 20.30 heures.

wait lieu au Centre desloisirs-

.

Le premier ‘opposait- Rénald

5 novembre 1970 - La Gazette 5
 

Marcel Larivière, de Valleyfield
égalemtent. et Guy Gosselin,

Suivaient, dans l’arène, Jack

‘Forest et Marcel Côté.

c’est. ainsi que Jim Kelly et

‘Gervais Thériault tentaient de
l'emporter sur Paul alias ‘mad

- man” Bell et Bull Grégory.

Billy Two Rivers et un dénom-

dit. . . évidemment. . , beau-

coup de mal. ;
‘Notre-Damede Bellerive, a Val- A Cournoyer de Valleyfield àà Ro-

land Dufresne. ad
- Le second ‘mettait--aux-prises :

La quatrième reprise consistait

en un combat par équipes:

Durant le combat final, les
Les. combats, au -mombre -de - spectateurs pouvaient admirer
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‘C’est officiel! L’assurance-maladie est en vigueur depuis le 1ernovembre 1970.
! si vous avez demandé votre carte mais que vous nel'avez pas encore reçue, ne vous inquiétez
pas! Vous la recevrezprochainement. Entre-temps, vous pouvez quand même bénéficier des services
assurés par le régime.
Si vous -n’avez pas encore demandévotre carte, vous êtes prié de vous conformer ëà la loi. L’inscrip-

‘ tion est obligatoire pour tous les résidents du Québec.
Faites tout de suite votre demande à l’aide du coupon ci-dessouset
adressez-le à: :

La Régie de l'assurance-maladie
du Québec
Centre d'inscription

4 Case postale 6600
Québec 2 (Québec)

Paiement des honoraires
Les services rendus par les médecins, les chirurgiens-
dentisteset lesoptométristes sont assurés par le régime
de l’assurance-maladie.

- Selon la:loi, tous les professionnels de la santé sont
participants et engagés au régime pour une période de

¥ ‘90 jours après son entrée en vigueur, à moins qu'une
entente n’intervienne entre-temps. Après cette période,
-ou après la signature d’une entente, la situation sera
*lasuivante:
a. Vous n’aurez rien à débourser

si vous consultez un professionnel de la santé engagé.
Ses honoraires lui seront payés directement par
la Régie.

b. Le coût des services assurésvous sera payé
par la Régie si vous avez recours aux services d'un
professionnel de la santé désengagé.

c. Vous paierez le coût des servicesassurés etne-serez
pas remboursé
par la Régie si vous avez recours aux services d'un
professionnel de la santé non participant. Ce dernier
doit vous aviser de sa non-participation au régime.

Un dépliant expliquant en détail ces dernières modalités
sera disponible d’ici peu dans toutes les Caisses
populaires de la province.

. C'était véritablement une soie

rée à ne pas manquer.
—— =—mmspr
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VEUILLEZ MEFAIRE PARVENIR
UN FORMULAIRE D'INSCRIPTION At a
RÉGIME D'ASSURANCE-MALADIE ou QUÉBEC

- VOULEESSVP.
NOM DE FAMILLE

JOUR MOIS

 

C PR DATE DE NAISSANCE

yr

Pour tout autre renseignement, écrire à l'adresse
ci-dessus en mentionnant
“Centre de renseignements”
ou composer: 529-6531 (Québec)

878-9261 (Montréal)

-—
ANNÉE
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Personne voudrait acheter
des produits sans utilité

Il nous apparaît aussi diffi-
cile d’ordonner à une personne
d’acheter un produit dont elle
n’a pas besoin que de forcer
un cultivateur à produire ce
qu’il ne veut pas produire ou
vendre un ‘produit qu’il veut

garder.

C'est en ces termes qu’un
tribunaj de la Régie des Mar-
chés agricoles du Québec a
expliqué récemment son refus
d’accéder à la demande du
Syndicat des producteurs de
fait nature de l’Estrie (U.C.C.)
qui voulait que “les laiteries
soient obligées d’acheter tout
le lait provenant des trou-
peaux des producteurs-fournis
seurs visés, aux conditions
stipulées a la convention”.

“I s’agit ici de droit statu-
taire qu’il faut appliquer et
interpréter avec circonspec-
tion”, ajoute le tribunal qui
réglait ainsi l’une des huit
clauses litigieuses de la con-
vention de vente liant le
Syndicat et l'Association «des
industriels Jaitiers de la pro-
vince de Québec.

Au cours des derniers mois,
les parties ont négocié une
nouvelle convention de vente,
mais n’ont pu s'entendre sur
certaines clauses. Sur deman-
de du syndicat. un conciliateur
a été nommé par la Régie des
marchés agricoles. Le 8 mai
dernier, après avoir’ conféré
avec les parties, il faisait part
à la Régie de l'impossibilité de
régler huit clauses de la con-
vention. La régie décida donc
d'agir elle-même comme arbi-
tre et d'entendre les parties,
lors d’une audience publique
tenue à Montréal. Le tribunal
faisait connaître ses décisions
le 13 juillet dernier.
APPROVISIONNEMENT
Au chapitre de l'approvi-

sionnement, le tribunal d’arbi-
trage a rejeté une demande
du syndicat proposant qu’une
faiterie soit tenue de s’appro-
visionner en lait des autres
laiteries visées par le plan
conjoint. si ses producteurs-
fournisseurs ne pouvaient suf-
fire à ses besoins.

L'association considérait cet-
te demande inacceptable à
cause des coûts supplémentai-
res qu’une telle condition im-
poscrait aux laiteries.
Le procureur de l’associa-

tion a fait valoir que le terri-
toire visé par le plan n’était
pas mécessairement déterminé
sur des bases de bassin laitier

ou de région économique, mais
qu'il avait été fixé sur les pro-
ducteurs eux-mêmes et qu’il
couvrait un territoire très
vaste.

Selon lui, comme le lait
pour les fins d'utilisation en
classe I doit toujours étre payé
au prix fixé par ordonnance de
la Régie, les laiteries seraient
tenues, si cette demande était
acceptée, de ‘payer les frais
additionnels de transport. Ce
coût supplémentaire pourrait
être assez considérable pour
une laiterie de Granby qui de-
vrait par exemple se rendre à
Asbestos pour obtenir le lait
qui lui manque.

“Nous considérons que les
arguments de l'association sont
sérieux et qu'il ne serait pas
raisonnable d'imposer cette
obligation dans les présentes
circonstances, Le syndicat n’a
d’ailleurs pas démontré la né-
cessité d'une telle disposi-
tion”. conclut sur le sujet le

tribunal.

PRIX
Sur un autre terrain, les ar-

bitres ont décidé que le prix
du lait de classe III serait de
$3.65 pour la durée de la con
vention. tel gue suggérait I'as
sociation. Le syndicat deman-
dait que ce prix soit porté à
$3.85.
“Nous devons constater, dit

le tribunal, que le prix pré-
valant dans la région, de mê-
me qu'ailleurs dans la provin-
cc — notamment à Montréal

“et dans la Mauricie — est si-
milaire à celui qui existe pré-
sentement dans l’Estrie, et on
ne nous a pas présenté de
motifs spéciaux justifiant un
prix différent dans ce terri-
toire”.
QUOTA

Enfin, le tribunal a accepté
la demande du syndicat récla-
mant des modifications à l’ar
ticle concernant le quota du
lait “en vue de prévoir que
toute modification au règle-
ment de contingentement con-
cernant les laiteries puisse en-
trer en vigeur à la date pré-
vue dans ce règlement”. L'as-
scciation s’opposait à ce chan-
gement.

“Le contingentement, tran-
che le tribunal, est un domai-
ne qui peut être réglementé
par les producteurs, selon les
conditions qu’ils considèrent
raisonnables, tout en tenant
compte de l'intérêt public, dont
celui des intermédiaires. C’est

Emploi du béton dans la ferme
Le recours à des méthodes

modernes de construction est
chose courante depuis plusieurs
années dans le secteur agricole
où l’emploi du béton retient l’at-
tention d’un nombre croissant
d'agriculteurs.

Cette chronique sera donc
consacrée à ce sujet; sujet qui
vient d’ailleurs d'être abondam-

ment discuté au cours d’un ré-

cent colloque sur l’utilisation du
béton en agriculture.

Organisé par la Division des
. Constructions rurales du minis-
tère de l'Agriculture et de la
Colonisation, en collaboration
avec Jl’Association du Ciment

Portland et l'Association du Bé-
ton du Québec, ce Colloque ré-
unissait une quarantaine d'ingé-
nieurs agricoles, d'agronomes
et de spécialistes régionaux en
génie rural.

Construction de murs en béton
La construction de murs en

béton par la méthode dite de
basculement (tilt-up) a fait
l’objet d’un exposé particuliè-
rement intéressant au cours de
ce colloque.

Modifiée pour ne nécessiter
que de l’équipment très simple,
la méthode expliquée consiste à
couler le béton dans un coffrage

disposé horizontalement pour
ensuite, une fois le béton müûri.
basculer le panneau en place.
Des colonnes de béton sont en-

suite coulées entre les panneaux

pour les retenir et former les
murs de l’ouvrage. Cette mé-
thode peut donc permettre des

économies substantielles dans
la construction de certains bâ-

timents de ferme.
Le béton dans la ferme

L'utilisation du béton dans
différentes constructions rurales

et dans la fabrication d’acces-

soires de ferme variés est de-
venue de plus en plus courante.

Nombreux sont les agriculteurs
qui utilisent maintenant le bé-
ton pour accroître la durée et
la sécurité de leurs bâtiments
agricoles. Bien faites, les struc-

tures de béton durent indéfini-
 

 

d’ailleurs pour se motif que le
législateur a prévu qu’un rè-
glement de cette nature ne
peut entrer en vigueur sans
l'approbation de la Régie, qui
peut entendre les divers inté-
ressés avant de rendre sa dé-
cision, D’autre part, les modi-
fications à un règlement de
quota apportent sans doute
plus de problèmes aux produc-
teurs qu’aux laiteries, de sorte
que le syndicat en demande le
moins souvent possible et seu-
-lement lorsqu’il les considère
nécessaires”

ment, car elles sont à l'épreuve
de la pourriture, de la vermine
et des intempéries. En outre.
la résistance au feu, la pro-
preté et l’aspect des bâtiments
de béton rendent la vie plus
agréable sur la ferme. Selon

les spécialistes, certains prin-

cipes doivent être observés si
l’on veut réussir parfaitement
tout ouvrage de béton.

Construction en maçonnerie
L'emploi des éléments de ma-

connerie en béton dans la ferme
s'accroît d'année en année
grâce surtout à cette faculté
qu’ils ont de s'adapter à tous
genres de bâtisses. Toutefois,
précisent les spécialistes, pour
obtenir un mur de blocs de bé-
ton de bonne qualité, il est né-
cessaire d’utiliser un mortier

adéquat. Le genre et la quan-
tité de matériaux de liaisonne-
ment, la plasticité du mortier,
la texture des surfaces et la
qualité de la main-d’oeuvre af-
fectent directement la force de

liaisonnement.

Réfutant la croyance popu-
laire selon laquelle un mur de
blocs de béton est sujet aux fis-
sures, cassures et au manque
d’adhérence, les experts soutien-

nent qu’une meilleure connais-

sance des matériaux, de leurs

propriétés ainsi qu’une main-
d'oeuvre plus consciencieuse ré-

duiraient considérablement ces
sources d’ennuis. Selon eux, les
matériaux doivent être choisis
pour leur durabilité individuelle,
de façon à former un ensemble

assorti, quant à la résistance.
Pose des blocs de béton

L'importance d'une bonne
main-d’oeuvre dans la pose des

blocs de béton a été maintes
fois démontrée. Il importe en
effet de conpaitre et de bien ap-
pliquer les diverses méthodes
qui s’imposent en fonction de
l’usage particulier des mus a
élever.

Il est également essentiel de
suivre convenablement les dif-
férentes étapes de la construc-
tion d’un bâtiment de ferme en
blocs de béton et de recourir
aux procédés modernes de mise
en place des élements de ma-
çonnerie.

Coût de la construction
Le coût de construction des

bâtiments de ferme étant déter-
minant dans le choix des ma-
tériaux auxquels aura recours

l’agimiculteur, le colloque sur
l’utilisation du béton en agri-
culture a clôturé ses travaux
par un exposé sur les coûts
comparatifs de deux bâtiments

identiques, l’un à charpente de
bois, l’autre en bloc de maçon-

nerie.
Les différentes données sou-

mises à l'auditoire ont été
l’objet de plusieurs discussions,
notamment, sur la variation des

coûts d’une région a l'autre.
Au terme de ce colloque, les

participants ont d’ailleurs ré-
solu de poursuivre cette étude
en comités et d’en présenter
les résultats au cours d’une pro-

chaine réunion.
Pour de plus amples rensei-

gnements sur l’utilisation du bé-
ton dans la construction sur la

ferme, les intéressés peuvent

communiquer avec leurs SpE=e
Jr €cialistes en génie rural régio-,

naux ou avec ceux de la divi-

sion des Constructions rurales,

ministère de l’Agriculture et de

la Colonisation, Hôtel du gou-

vernement, Québec.

LES ALIMENTS CLASSES
Lorsque vous faites votre

marché et voulez acheter des
aliments de qualité supérieure,
choisirez-vous le dindon de mar-

que pourpre ou bien de marque
rouge, le boeuf de marque rouge
ou bien de marque bleue, les

poires de catégorie Canada de
fantaisie ou bien Canada no 1?

Vous trouverez les réponses

à ces questions dans la bro-
chure de poche publiée par le
ministère de l'Agriculture du
Canada.

Cette brochure gratuite inti-
tulée ‘Aliments Classés’ vient
d’être remise à jour. Pour en
obtenir un exemplaire, adres-

sez votre demande à la Divi-
sion de l'information de l’Agri-
culture du Canada, à Ottawa.
Veuillez demander la publica-
tion n° 1305.

Cette brochure vous donne les

catégories appropriées des pro--
duits laitiers, du boeuf, du veau,
de l'agneau, du porc, de la
volaille, des oeufs, du miel et
du sirop d’érable.

Pour les fruits et les légumes,
elle vous fait connaître les caté-
gories de qualité des produits
frais, transformés, en conserve,
congelés et déshydratés.
Aux trois, questions que nous

vous avons d’abord posées, les
réponses sont les suivantes: la
catégorie de marque pourpre est
d’une qualité supérieure à la
marque rouge pour les dindons,
la marque rouge est supérieure
à la marque bleue pour le
boeuf et, enfin, Canada de fan-
taisie et Canada n° 1 repré-
sentent la même catégorie pour
les poires, immédiatement a-
près la Canada Extra de fan-
taisie.
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‘_Cauchon selance av sentier de
~- Le président de la. Société du
‘port de Valleyfield, M. Robert
Cauchon, n'a certes pas prisé
les allégations du maire: de cette

ville; Me- Raphaël: Barrette, se-
*. lon-lesquelles fl faudrait peut-
Être songer à une majoration:

. des taxes municipales pour
‘combler le déficit cumulé: par

; l'administration du. port.

.Mu cours d'une confFence
: de nouvelles, M: Cauchon a dé-
-Claré- qu'il niait’ totalement cet-

C te «présomption et il a- même.
: Spécifié: cequi suit:

“ “A l'heure - actuelle, il. y- a"
- unetaxe de $0:10 du 100 pour -
‘prévoir au. fands: industriel. Je-
nie” absolument cette théorie
de 'MesBarrette: Vous.allez ad-

d'administration-

d’un port.ne peut pas dire que

lo lére année va rabporter à
une vile au même titre, sup-
posons, qu’une ville s’embarque
dans les loisirs. Elle ne peut
pas dire qu’au point de vue:
cents et piastresque le port va
rapporter’ quelque chose: Mais
là où j’en suis, c’est que le port
de Valleyfield' est quelquechose-
qui compte au point devue in-
dustriel ‘d'une ville. Mainte-
nant, pour vous en donner une-
preuve - de tout cela-avez-vous

remarqué que dans la- ville de
Valleyfield, depuis quelques an-
-tiées, il y'a eu un investisse
ment industriel -de fait, .mais -
il n’y a pas eu un ‘investisse-

ment industriel. de fait dans. la:
«ville mais dans. le. port deVai- .
 

OMINATIONSALA SSJB—
:Jo dernier, le 26: octobre,

Setete & Iasalle. des .oeu--
vies, de’ T'Belise du St-Esprit
T'assemblée générale Annuelle-
de -la Société -St-Jean-Baptiste, -
sectionSt-Esprit,

 

Lors de cette assemblée eu-
rent lieu les élections. de l’exé-

- cutif de la section pour la pro-
chaine année. M. Jacques Le-
febvre fut élu président. Je
veux ici, au nom de toute
la section, remercier notre
ex-président, M. Armand For-
tier, qui durant les 7 dernières
années, s’est dévoué pour la
section, Les autres membres de

y l’exécütif sont M. Hervé Bru-
net: vice-président; M. Gilles

Emond, secrétaire; Mlle A-
drienne Daigneault, trésorière;
M. Richard Brisebois recruteur
responsable et Mme Francine
‘Lefebvre publiciste. Les direc-
teurs ct directrices dont les
noms suivent aideront l'exécu-
tif dans la tâche à accomplir.
Ce ‘sont: M. et Mme Paul Emi-
le Bilodeau, M. et Mme Donat
Richer, M. et Mme Paul-Emile
Faubert. Mme Armand Fortier.
Mme Madeleine Brunet et Mme

Richard Brisebois.
Je remparcie également M.

Herménégilde Girouard qui

agissait comme président d'é-
lection.

Enfin, je souhaite à tous les
élus bonne chance dans leur

fonction respective,

Francine Lefebvre, publiciste.
 

ANCIEN MEMBRE DU PERSONNEL
PASSE EN ONDES A JCMS-FM
Le mouvement des chrétiens

daujourd‘hui s'est donné un
nouveau directeur national pour

les diocèses de Valleyfield, Alex-
Andria, Ottawa et Hull.
“Il s’agit de l’ex-président de

- Cet’ organisme pour le diocèse

de Valleytield, M. Florian La-
belle.

M, Labelle qui est à l'emploi

de la station CJSS-FM de Corn-

wall, à titre de directeur du dé-

partement des ventes, a déjà

travaillé à Valleyfield en tant
que rédacteur et responsable
des ventes au journal la Ga-

zette.

Mme Schneider, diparuedepuis
“ quatre heures vendredi dernier

Mme Elisabeth Schneider, dis-
parue de son domicile près de
Rockburn depuis les quatre heu-
res: vendredi après-midi, n'a
pas encore’ été retrouvée et son
absence prolongée cause beau-
coup”‘d'inquiétude. Malgré les

isqu'à maintenant (mardi a-

é-ts de groupes dechercheurs

rès-midi), on-ést ‘toujours sans
nouvelles.
Les ‘ Schneider demeurent

sur.ung‘ferme sur17: Montée Go-
wan: {une prolongation - du
“BushRead” dans Hinchin-
brooke et du rang des Dumas

‘ dans,la paroisse deOrmstown),
à moins.d’un.mille d'oùcette

: mônté#" traversela route De-
wittvifle:Rockburn.
vM. et*Mme Schneider ont ac-
quisla-ferme, ‘autrefois apparte-
nant ä‘feu M. Joseph Gowan,
il y.asau-deld. de 30 ans. Avant
de : s’établir ici, M. et Mme
Schneider avaient une ferme
danscefui est maintenant Vil-
leSt-Pietre, près de Montréal.

Depuis, environ quatre ans,
la’ disFatue souffre d’amnésie
temporaire, et: à ces moments-
là êlle-:veut retourner ‘‘chez el-
le.” e'ést-à-dire, à son ancien-
ne denture à -Ville St-Pierre.
Les voisins sont au courant de
cettecoitdition.et. à maintes re-
prises, ils l'ont: reneontrée sur

- la routeset ramenée chez elle.
MSchneidercroyait voir re-

venir;son épouse dans la soirée
de- yelidredi, accompagnée de

 

sm quelqueAolsin,mais.comme elle -

n’était pas de retour samedi
matin; il décida d'alerter la
police.
“Les recherches se poursuivi-

rent tout la journée de samedi
sans succès et dimanche et lun-

di, le nombre -dé chercheurs fut
augmenté pour inclure les mem-
bres du service des incendies

de/Hinchinbrookeet undétache-
meiit de la Sûreté du Quevec,
division de Huntingdon, et le
sergeant Richardson de la po-
lice de Westmount et son chien
Buddy, mais toujours sans’ ré-
sultats. |

Si Mme Schneider est perdue

dans les bois, on-entretient peu

d’espoir de, la. retropyer en vie,
‘mais on espére que peut-être un
étranger à la région, ne con-
naissant pas Mme Schneider, l'a:
fait monter dans sa voiture et

amenée dans la région de Mont-
réal.
La Sûreté du Québec a donné

l’avis de la disparition à d’au-
tres détachements et plusieurs
postes de radio en ont donné
les détails.
Description :
Mme Schneider mesure cinq

pieds, deux pouces, et pèseen-
viron 110 livres, elle a lés che
veux gris et elle portait lors
de sa disparition un manteau
gris foncé, garni de fourrure
noire et un chapeau vert pâle.
En plus de parler sa langue
maternelle,  le- dialecte Suisse,
elle parle couramment le fran-

« gats, l’anglais .et l'allemand... &_ 

guerre. -
leyfield. Depuis '69, on peut dire
sans se tromper que le seu] in-
vestissement . industriel qui a
été fait, l’a été au port deVal-
leyfield. C’est pas un investis-
sement de 200 ou 300 milles dol-
lars mais un investissement de
1 million de dollars.”

Quant à un autre projet de
Me Barrette à. l'effet de modi-
fier le bill de la. Société du
port pour déloger le greffier et
le gérant de la ville en tant
que commissaires, sous prétexte
queleurs fonctions sont incom-
patibles, M. Cauchon a dit son
opposition formelle:

tre. Bt nonseulement en qua-
lité de président du port car
J'espère bien que Cauchon est
encore un citoyen de la ville. de-
Valleyfield. En tant que citoyen
de la ville de Valleyfield, je

, Suis convaincu queles seuls
“ personnes pour surveiller l’in-

térét de la ville au port de Val-
leyfield, c’est le gérant et le
greffier.”
En résumé, le président de la

Société du port a dit qu’il de-
mandait qu’on lui laisse J’op-
portunité de faire la preuve
que le port était rentable.
“Tout ce que je veux, c’est

qu'on nous laisse ici opérer

pour montrer‘ que le port de
Valleyfield est une organisation
qui paiera grandement le dé-

veloppement industriel de la vil-

le. En 1975, il devrait rapporter

Son Honneur le maire Me. Raphaël Bar-
rette a officiellement proclamé la Semaine de
l‘appréciation de la Jeunesse une organisa-
tion du Club Optimiste

|

de Valleyfield. Sur

TEL  

$75.000.”
Bien que d’aucuns ne veuil-

lent pas l'avouer, il est clair
.que les relations entre: le con:
seil de ville de Valleyfield etla
Société du port de- cette der-
nière vont en se détériorant.
Nous avons d’ailleurs deman-

dé au président du port, M.
Robert Cauchon, jusqu'où,à son
avis, cela pouvait aller:

“Mai, en ce qui me concerne,
je suis un citoyen. de -Valley-

. field. Même. si on veut de. la
part de l’administration. muni- .
cipale détériorer. les. relations.
avec le port, il. n’en. reste pas
moins vrai que Cauchon travail-
lera toujours pour le .développe-

“Je vais totalementêtre-con / ment. industriel. dela: ville de
Valleyfield.”
Nous lui avons. aussi posé. cette
questions .

>
“Vous qui avez tellement a

coeur leport, puisque vous-l'a-

vez pensé, vousl'avez créé, si
justement ces relations dent
nous parlions sedéterioraient &
tel point qu’il faille amener une-

opposition à l'Hôtel-de ville, est-
ce qu'on peut imaginer un -Ro-
bert Cauchion qui retournerait
en politique?”
“Bien il faut vous dire ceci!

Si demain je meurs qulest-ce

que vous allez dire?? Alors, je
ne suis pas là pour répondre à
des “si”.
Nous avons profité de la pré-

sence de M. Cauchon pour ten-

ter d’éclaircir un problème qui
s’était posé à un moment à
savoir le droit pour l’ancienne

A LOUER

BUREA
dans le centrede Valleyfield

chauffé, éclairé, concierge

Loyer Raisonnable
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secrétaire du port de travailler
à cet endroit.étant denné. qu'elle.
était mariée. On sait qu'unrd»
glement municipal interdit à
une. dame mariée de travailler
pour le..compte de- la cité- dé
Valleyfield, mêmesi ce règle-
ment-est présentement: contesté:

M. Cauchon nous a. expliqué
ce qui.s’était produit:

““Qu'’est-ce qui s'est passé?
C'est que la. secrétaire du- port.
-a été engagée par la société.
du port: Qn-n’a pas d'affaires à
l'Hôtel de ville. L'idée que- cel-
.le qui travaille à l’Hôtel de- vil-
le doit être mariée ou: pas. mar
rie, ga. c'est une autre- affaire:

- d’ai pas. à réponde. là-dessus. Ib
peut y. avoir -une- discrimination
-Mais en €e: qui eoneerne. la. so.

- siété - du. pont, l'administration
- municipale n'a- rien .à. faire là
dedans.”

Il. a ajouté que si. elle n’a
vait pas démissionné- ladite.
dame serait encore. à l’emplai
de Ja. Société duport.

- Pour vos

annonces

classifiées

373-7272

 

 
la. photo: M. Robert Girard, co-président, M.
Jean-Louis Leduc, président du Club Opti-
miste, Me. Barrette, maire M. Jacques Reid,
co-président et M. ‘René Cournoyer.
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PREMIER BLANCHISSAGE POUR LES AIGLES
Lors des activités de la li-

gue de bowling O’Keefe, les
Aigles remportaient leur pre-
mier blanchissage de la sai-
son.
Sur les allées 1 et 2:
Les gros Aigles plumaient

les Hiboux par le compte de
4 à 0, grâce à Normand Plante
‘avec 403, tandis que pour les
perdants Pierre Gilbert se
contentait d’un mince triple
de 330.
Sur les allées 3 et 4
Les Rossignols poursui-

valent leurs poussées victo-
rieuses au dépend des Paons,
par un compte de 3 a 1, Ray-
mond Latour roulait pour les
gagnants, un triple de 381,
tandis que pour les perdants
André Leduc se surpassait a-
vec un triple de 449.
£ur les allées 5 et 6

Rouges-Gorges par le compte
de 3 à 1, grâce à René Brière
ainsi que Yvan Duguay avec
des triples respectifs de 423

 

et 419.
-Sur les allées 7 et 8

Les Cardinaux humiliaient
les Vautours par le compte de
4 à 0, grâce à Richard Latour
avec un super triple de 473
ainsi que sa tendre épouse
Francoise avec un triple de
400. Réal Leduc roulait pour
les perdants 405, c’est tout de
même “pas trop pire” pour un
joueur qui fait des dallots,
c’est quand on bavarde des
autres qu’on fait semblable
Réal.
Sur les allées 9 et 10
Les Condors flambalent les

Fauvettes par le compte de
4 à 0, RenéLatour ainsi que
Yvan Guérin roulaient 423 et
418, tandis que Normand Mas-
sé v allait d’un triple de 443
peur les perdants.

“...Sommaire de la semaine:—
Les Pinsons disposaient des - Les plus hauts simples —

René Brière 187, Mariette
Levac 150, Françoise Latour
150. ;

Les plus hauts triples —
 

Soirée d’information publique
La Commission Scolaire de

Valleyfield participera, conjoin-
tement avec la Commission Sco-

laire Régionale Salaberry, à une
soirée d’information publique
sur la chose scolaire, soirée qui
aura lieu mercredi, le 18 novem-

bre prochain, à la salle du troi-
sième étage de l'Hôtel-de-Ville
de Salaberry-de-Valleyfield.

Cette soirée est organisée et
présentée par la Chambre de
Commerce de Valleyfield. Elle

à pour but de sensibiliser la po-
pulation sur le domaine scolaire,

et elle permettra à chaque con-

tribuable ou parent présent de
recevoir des réponses précises
aux questions que l’on voudra
bien poser.
C’est M. André- Morin, prési-

dent: de la Chambre de Com-
merce, qui présidera cette
soirée-forum. La Commission
Scolaire de Valleyfield sera re-
présentée par sor président, M.

Anatole McSween, tandis que

la Régionale Salaberry délé-
guera officiellement son prési-
dent Armand Miron. MM. Me-

Sween et Miron seront alors en-

tourés d’une équipe de spécia-
listes qui sauront apporter les

éclaircissements désirés en
toute connaissance de cause.

Qu'il suffise de mentionner

les noms de MM Maurice

Marleau, directeur général

de la Régionale, Alphonse Caron
directeur des études, ; Rodrigue
Lamothe, directeur du service

d’enseignement, Georges Allard,

du service aux étudiants, Ray-
mond Bienvenue, du service de

l’équipement, Normand Latour,

du service du transport, M. Gé-
Linas, directeur du personnel,
Philippe Gagné, secrétaire- tré-
sorier, Gérard Lavigne, direc-
teur des finanees, et autres.

L'invitation est lancée à toute
lapopulation.
 
 

Ce qu'unenfant de six ans
pense des automobilistes

“‘Comptez-vous chanceux que

Je n'ai pas avee moi un livret
de eontraventions, car je réus-
sirais rapidement àpayer mes
études.” Telle est la déclaration
faite par le jeune Montréalais
François Pageau, âgé de 6 ans,
au deuxième Congrès de sé--
curité routière du Club auto-
mobile Québec sous les :auspi-
ces du ministère des Transport
du Québec.
‘Le jeune Pageau a révélé aux

conducteurs adultes ce qu'il
pense d’eux:.
“Je vous aperçois à peine,

car je ne suis pas grand et,

vous, vous êtes calés dans vos
banquettes confortables, confi-
ants d'être en parfaite sécurité
et convaincus qu’un accident ne
peut pas vous arriver.

“Je n'ai pas encore participé

“ à une Commission d'enquête sur
la question, mais j'ai l’impres-
sion que. . . les zones de 20
milles à l'heure et vous ça ne
fait pas trop bon ménage.

“Il faut que vousréalisiez que
les jeunes qui. n’ont pas mon:
âge, n'ont pas. comme première -
préoccupation de “se: ‘protéger
contre. vous,- Quand-TOUS jouons
à la balle, quand nous jouons

à.cache-cache,ne vons attendez
pas à ce qu’on se préoceupede
vous, l'enjeu est bien trop im-
portant. C'est à vous, gens
mûrs, instruits, éduqués, a pen- -
ser pour nous comme vous ai-
mez tant le-faire lorsque nous .

sommes ‘à:la maison.
“Si nous ne pouvons pas com-

prendre parce que nous som-

mes trop jeunes, c’est à vous
alors de comprendre pour nous.

 

TOKYO, OSAKA ou VAUDREUIL?
C’est un Samedi-Jeunesse

_ “MADE IN JAPAN" que vous
offre cette semaine l’équipe de

l'Agence de Voyages Samedi-

Jeunesse. Made in Japan, voilà
certainement de quoi vous faire

réfléchir longtemps, à la ma-
nière des Japonais.
Mais qu’allons-nous donc faire

au Japon? Apprendre où en est

la technologie, certainement! A-

fin de ne pas être dépaysé,
l’agence vous suggère cependant

d'emporter avec vous le mini-

mum de bagages mais tout de

même un kimono ou quelque

chose du genre. Qu'est-ce que

l'Agence apprendra aux petites

filles de Samedi-jeunesse? C’est
une surprise dont nous ne. don-

nerons aucun élément. . .
Rendez-vous donc, samedi le

7 novembre prochain, au Centre

culturel de la Cité des Jeunes
de Vaudreuil, c’est un départ
pour le Japon, une autre ‘étape
de notre fantastique tour du

Monde.

Disneyland
Samedi le 14- novembre, l’A-

gence de voyages Samedi-Jeu-

nesse vous invite à l’accom-
pagneur au pays d'un grand

créateur de paradis pour en-

fants, au pays qu’a pensé Walt
Disney, Disneyland vous attend,

samedi le 14 novembre 1970,

de 9.00 h. à 16.00 heures. Mais
avant d'arriver, tu dois ré-

pondre à quelques questions:
Dans quel paysest situé Disney-
land? Dans quel état de ce

pays est-il situé? Que trouve-t-

on dans Disneyland?
Un film te sera présenté au

cours de ta découverte de ce

pays fantastique. Il s’agit de
PETER PAN. L'entrée à ce
film est de $0.25 pour les en-
fants, de $0.50 pour les étudiants
et de $0.75 pour les adultes.

* renseignements: Francine
Caron-Bussiéres, téléphone:
234-9311 ou 453-7110.

Richard Latour 473, Francoise
Latour 400.
Le plus haut simple d’équi-

pe — Les Condors 752.
Le plus haut triple d’équi-

pe— Les Condors 2220.
Merci aux généreux com-

menditaires suivants du sup-
port offert chaque semai-
ne: Le Grillon, Salon MIMI.
S.D. Pierre Robin, ‘Au Bazar,
Pharmacie Lemay, Yvan Gué-
rin, Bowling Bellerive, André
Marleau, Nettoyeur Latulippe,
Camille Barrette, “Avon” Pier-
rette Leduc,
Position des équipes:
1—Les Rossignols, 21 pts.
2—Les Cardinaux et les Con-
dors, 18 pts.

3—Les Vautours et les Paons,-
15 pts.
4—Les Rouges-Gorges et les
Pinsons, 14 pts.
5—Les Fauvettes, 10 pts.
6—Les Aigles, 8 pts.
7—Les Hiboux, 6 pts.
A la semaine prochaine.

Votre publiciste.
Claire Fournier
 

 

ROCH BOISVERT
Président de [‘Association

Industrielle. du ComtédeBeau-
harnois pour le contrôle des
Conditions de: l‘Environne-
nent,

 

 

‘RALLY CLUB
AUTO CAPRI
Dimanche le 8 novembre 1970,

rally organisé par le Club Auto
Capri, une commandite de Jac-

ques Viau, votre agent Molson.
. (Ledépart s'effectuerä à 1 p.m.
sur -de stationnement de l'église
à St-Stanislas de Kostka. Der-
nière inscription à midi à
l'Hôtel Unien ;pour plus de ren-
seignements communiquez avec

_M.’ Denis Faubert, président
373-6429 ou J. G.
373-5434;

St-Onge

Bienvenue à tous.

 
Les Dames Auxiliaires de la Légion Ca-photo:

nadienne Branche 62 de Valleyfield viennent Mme L
de- remettre un don substantiel aux respon- Auxili
sables de la vente du Coquelicot. Sur
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La carrière deviendra-t-elle
un centre commercial ?  :

Il se pourrait que l’ancienne
carrière municipale de Valley-
field, une fois réaménagée,
serve de site à un centre com-
mercial. .

C'est ce qu’a déclaré le con-
seiler Georges Leduc, qui a-
vait précisé auparavant que les
travaux de remplissage de la
carrière et son recouvrement
en gazon devraient être ter-

minés complètement au prin-
temps prochain.

Nous nous sommes enquis de
cette nouvelle auprès du maire ‘
Barrette.

Il nous a confirmé qu’effec-
tivement un groupe de l'exté-
rieur avait fait des approches
‘et que des pourparlers avaient
lieu présentement entre ces per-
sonnes et le conseil de ville,
L’ingénieur Alcide Lafontaine a-
git d’intermédiaire de par sa
fonction de gérant de la cité.

 

CENTRE CULTUREL DE VAUDREUIL:

INAUGURATION DU DEUXIEME
PLEINS FEUX DE LA SAISON

C’est vendredi à 20.00 heures
que sera inauguré le second

PLEINS FEUX 1970/1971 au
Centre culturel, PLEINS
FEUX sur Saint-Clet, Pointe-
Fortune, Rigaud et Riviére-
Beaudette. 7

Jeux, démonstrations, danses
et activités inédites auront la
priorité lors de ce PLEINS
FEUX, Il sera également pré-
senté d’une façon toute nouvel-
le: tous les couloirs du Centre

Cueillette des bouteilles vides

C’est samedi le 7 novembre

qu’aura lieu la grande cueil-

lette de bouteilles vides dans la

paroisse du Sacré-Coeur, Tous
les paroissiens qui voudront en-
courager les loisirs du quartier
nord, n'auront qu’à donner leurs

bouteilles vides aux représen-
tants des loisirs qui feront la

cueillette. Le profit de cette or-

ganisation ira directement pour

l’achat de nouveaux jeux aux
jeunes qui sont membres des

loisirs .Nous espérons que vous
répondrez généreusement à
notre appel. Nous vous remer-
cions à l'avance.

Législation sur
Une nouvelle législation sur

l’usage des moto-neige sera dé-
posée à l’Assemblée Nationale

du Québec, dès cet automne.
a déclaré, en fin de semaine,
M. Pierre Mercier; directeur
des services de sécurité rou-

tière au ministère québécois
des transports.
Les représentants des asso-

citations de meto-neige ont ex-
primé leur ardent désir de re-
grouper tous les adeptes de ce’
sport afin de les éclairer. ju-
dicieusement sur les normes
sécuritaires et les exhorter au
respect des lois routières et
de la propriété d’autrui.

culturel de La Cité des Jeunes 3
de Vaudreuil seront destinés à =~ /.
certains types d’exposants et
d'activités tels que: l’âge d’or,
la jeunesse, l’été, le printemps,
l'automne, l’hiver etc. . .

Comme à l'habitude, l’entrée
est gratuite à chacune des acti-

vités. Le public est invité à se
rendre.au Centre culturel de La
Cité des Jeunes de Vaudreuil,
tous les jours, du 6 au 15 no-

(Suite a la page 15)

SACRE-COEUR
Patro .

Samedi dernier avait lieu l’ou-
verture officielle du patro. Plu-
sieurs jeunes filles de 6 à 12
ans se sont inscrites. Toutes

celles qui voudront participer à
cette organisation, n'auront qu'à
communiquer avec Mme Glau-

de entre 9 hres et 12 hres A.M.

a tous les samedis matins au
sous-sol.
Hoekey intérieur

C'est cette semaine qu’aura

lieu l'inscription’ pour le hockez
intérieur. Tous les jeunes de
10 à 17 ans qui voudront sy
inscrire, pourront le faire tous
les soirs de la semaine et same-
di après-midi.

les moto-neige
Les mitiers de propriétaires

et -d’usagers de moto-neige
dans notre région attendent
anxieusement ces nouvelles

directives, Ils sont davis qu‘as
vec des lois claires et précises,
ils pourront s’amuser saine.
ment sans toujours avoir 2
craindre ceux qui abusent de

ce sport. . ve
- Au cours de hiver 1969-70; “

il-y eut. 82 accidents’ mortels

de moto-neigeau” Canada, I
faut diminuer par autant ces. :
statistiques, déclarent ‘les ha-

" bitués de ce sport au Québec
el dans les régions de Valley-

~ field et Huntingdon.

M. Charles Wynd, 2ème vice-président,
aurette Corbeil, présidente des Dames
aires et M. Fernand Perrault, prési-

la dent de la Campagne.
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COURRIER

Anne Marie”
Pour tout conseil de beauté écrivez à COURRIER ANNE
MARIE, C.P. 420 (Youville), Montréal 351.
J'ai 30 ans et depuis quelques années j'ai mal aux pieds.
C’est très ennuyeux, d'autant plus que mon travail Ne me
permet pas de m’asseoir beaucoup, Que faire?

=

Nicole
Une personne qui a les pieds éragiles doit voir le pédicure
au moins tous les mois car elle ne peut les remplacer. Le
pédicure ponce les pieds, enléve les cals (peau épaisse com-
Mme la corne), les durillons. I] sera également en mesure de
placer certains pansements protecteurs afin d’éviter toute
inflammation et douleur qui apparaissent généralement a-
vec certains maux de pieds. De toute façonles pieds deman-
dent autant de soins que les mains sinon plus car ils sont
enfermés dans les bas et les.chaussures et par ce fait res-
pirent plus difficilement. De plus, cette région est relative-
ment plus alcaline et les infetions s’y localisent très fré-
quemment.
Aussi il serait souhaitable que vous portiez deb’ sandales
orthopédiques durant vos heures de travail. Vous vous sen-
tirez certainement moins fatiguée.
Les pieds constituent la base sur laquelle revose l’équilibre
du corps. Aussi doivent-ils toujours être en mesure de sup-
porter sans risque de déformation, les fatigues que nous
leurs imposons,
 

| Horoscope de la semaine
Le SCORPION
(23 octobre - 22 novembre)

Les potinages ne vous con-
viennent pas; danger de jalou-
sie dans l'entourage. I ne
faut pas courir trop de lièvres
à la fois.

Le SAGITTAIRE
(23 novembre - 21 décembre)
Dans le domaine social, cer-

taines de vos relations peu-
vent vous nuire. Choisissez
mieux votre entourage et ne
faites pas tant de confidences.

Le CAPRICORNE
(22 décembre - 20 janvier)
I y a de la critique au.

sujet de votre courtoisie,
quélqu’'un ne vous voit pas
assez sourire. Surmontez la
mauvaise humeur.
Le VERSEAU
(21 janvier - 19 février) +
Vous dépensez_beaucoup. de

temps et d’énergiedans le
domaine du.coeur, “Ayez con-<
fiariée*” Jes résultats-“ne se
feront pas attendre.-
Les. POISSONS.
(20 février - 20 mars).
Période de détente darts vos
amours. H ne fautrienpren-
dreau: tragique,~car-le: temps
travaille pour -vous.- Soirée -
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moment.
Le TAUREAU
(21 avril - 20 mai)
Votre existence intéresse

une personne portant mousta-
che, Nouvelles prochaines d’u-
ne parente qui vit au loin.

Les GEMEAUX

(21 mai - 21 juin)
En montrant plus de gé-

nérosité, vous éprouvprez
moins de difficultés familiales.
Dilemme sentimental à éviter.
Le CANCER

(22 juin - 22 juillet)
Les affaires vous sont plus

favorables que des amours,
vour quelques jours, Une per-
sonne blonde attend que vous
fassiez la moitié du chemin.
Le LION
(23 juillet - 23 août)
En ne montrant pas assez de

chaleur, d'enthousiasme, vous
risquez de perdre l’amitié d'u-

. ne personne blonde. Décep-
tion au téléphone,
La VIERGE
(24 août - 22 septembre)
De cuisantes déceptions

vous attendent sivous conti-
nuer à montrer tant d’orgueil;
une surprise vous attend à la
maison.
La BALANCE

- (23 septembre - 22 octobre)
: H faudra prendre une dé-

«cision assez grave. Ne faites
sans les conséils d’une

>.-désintéressée mais

 

 

 

  M:Donat’ Gosselin
A-St-Louis.de Gonzague, le

 ler novembre 1970, à l’âge

‘Mime wieArthème aria=vide58 ans, est décédé M. Do-

   
   

A Valleyfield 1.30"“getobre.:

MmeAÿ
Bernier;née"‘Onézidre;
demeurant auA2A*Marie-Rose::

Les funérailles; ont eu lieu=
lundi, le 2 ‘hovémbré, des” Sa-
lons J.-A:. Lariï et;‘Fils, 317-

arène

Victoria”pourqaCathédrale,
Echantéà:10-

 

  

où le “service:fil ©
am. Inhumatiôré àValléyfield. ‘

M. Roland Bouraséa - 4
A Valleyfield, le:31 octobre.

1970, à l’âge de*61 ans, est
décédé M. Roland Bourassa,
époux de feu, Jannette Croise-
tiere, demeurant¢hez sa soeur
Mme Alfred Larsem, au 144
Jacques-Cartier. :
Les funérailles ont eu lieu

mardi, le 3 novembre, des
Salons J. A. Larin et Fils,
317 Victoria, pour ‘la Cathé-
drale. où le service fut chan-
té & 11:00 a.m. Inhumation a
Valleyfield . =» - .

M. Napoléon Debonville
A Valleyfield, le 31 octobre

1970, à l’âge de 79 ans, est
décédé M. Napoléon Debon-
ville, époux de Evelina Leduc,
demeurant au 84 MeLaren.
Les funérailles ont eu lieu

mercredi, le 4 novembre, des
Salons J. À. Larin et Fils, 317
Victoria, pour l'Eglise St-
Esprit, où le service fut chanté
à 11:00 am. Inhumation à

Walleyfield.

 

‘décédé

nat Gosselin, professeur à
L'école Girard ‘de Valleyfield,

1970,à Page des ang;‘est:“démeurant - au
- décédéet

2, rue St-
rie.Thomas; à-“St-Louis de Gon-

 

“Les ‘funérailles ont eu lieu
-mercredi,-le 4 novembre, des
Salons J, A. Larin et Fils à
‘Si-Louis, pour l’Eglise de St-
Louis, où le service fut chan-
‘té à 9:00 am. Inhumation à
St-Louis de Gonzague.
M. Roger Mercier
A Valleyfield, le 31 octobre

1970, à l’âge de 37 ans, est
M. Roger Mercier,

plombier, époux de ‘Pauline
Leblanc, demeurant au 13 rue
Tessier.

Les funérailles ont eu lieu
mardi, le 3 novembre 1970,
des Salons J. A. Larin et Fils,
217 Victoria, pour la Cathé-
drale, où le service fut chan-
té à 3:00 p.m. Inhumation à
Valleyfield.
Mme Vve H. Sauvé
A Vallevfield, le 31 octobre

1970. à l’âge de 65 ans, est
décédée Mme Vve H. Sauvé
née Louisa Emond. demeurant.
ou 290 Chemin Larocque.
Les funérailles ont eu lieu

mercredi, le 4 novembre, des
Salons J. A. Larin et Fils, 317
Victoria, pour la Cathédrale,
où le service fut chanté à
2:45 p.m, Inhumation à Valley-
field.
M. Théodore Thibert
A Valleyfield, le 28 octobre

Saint-Jean d'lberville doté
*d'une nouvelle industrie
QUEBEC — (OIP.Q) —

Une nouvélle entreprise, com-
portant un investissement de
l'ordre de $175,000 dès la pre-
mière année et ayant son siège
à Saint-Jean d'Iberville, con-
stitue le dénouement d’une ini-
tiative du Service de la coopé-
ration technique franco-québé-
coise, au ministère. des Affaires
intergouvernementales, en col-

laboration avec le ministère de
l’Industrie et du Commerce.

IH y a un mois à peine, le

Service de la coopération techni-
que organisait un voyage d’é-
tude dans le but de- développer
des relations de coopération en-

tre la France et le Québec dans
le domaine des techniques fri-
gorifiques et de la fabrication
de compresseurs frigorifiques.

Participèrent à cette expérience
les président et vice-président
de la compagnie Sofrica Ltée,
Durant leur séjour en France

ces industriels québécois se fa-
miliarisèrent avec la fabrication -
de compresseurs et de matériel
frigorifique varié. Après avoir
acquis la certitude qu’il était
possible d’importer, pour as-

semblage au Québec, des pièces
et unités frigorifiques sembla-

bles aux unités françaises, et

de les adapter au marché qué-
 

 

Causes des accidents mortels
Québec — (0.1P.Q.) — Une

étude scientifique, la premiè-
re du genre au Canada, por-
tant sur les accidents mortels
de la circulation permet de
constater que, de toute évi-
dence, les fautes majeures qui
ont causé des tragédies étaient
d’abord ‘humaines:
vitess®, alcool et fausses ma-
noeuvres.

C’est ce qu’à révélé M. Pier-
re-Yves Dionne, ‘ingénieur
chargé de recherches au minis-
tère des Transports du Qué-
bec, dans un exposé devant
les participants du deuxième
congrès de sécurité routière du
Club Automobile de Québec.

D’après l’étude, deux grou-
pes de conducteurs sont plus
fréquemment impliqués,
Le premier groupe est celui

des 17-27 ans, où l'élémentfê-fé-

excès de,

minin ne figure que pour 15%;
il est beaucoup plus souvent
impliqué proportionnellement
au nombre de détenteurs de
permis qu’il représente. Ceci
tend à confirmer l'opinion ré-
pandue selon laquelle les con-
ducteurs dangereux sont jeu-
nes et fous de la vitesse. Les
principales fautes commises
par ce groupe sont la vitesse
excessive (63%), les fausses
manoeuvres (56%) et la con-
sommation d'alcool (31%).
(Certains conducteurs ont com-
mis plus d’une faute).
Le second groupe est celui

dont l’âge est supérieur à 65
ans; il est entièrement mascu-
lin.
Les principales fautes de ce

groupe sont les fausses ma-
noeuvres (69%) et la vitesse
excessive (46%).
 

 

Le polyester, fibre textile
surpassant toutes les autres
La fibre textile surpassant tou-

tes les autres en popularité au
cours des années ”70 sera, sans
aucun doute; le polyester. Les
scientistes affirment que c’est

Ce qui se rapproche le plus de
la fibre universelle et peut être
employée à tout à partir de
fibres utilisées dans -la fabri-
cation des pneus d’automobile
jusqu'à la haute couture.
Des renseignements utiles sur

les caractéristiques, les usages
et l’entretien de cette fibre,
ainsi que de presque toutes les

autres utilisées au Canada, sont
contenus dans une brochure qui
s'intitule ‘De Fibres et de Tis-

‘ sus” et dont- une nouvelle édi-
tion- vient d’être imprimée.
Vous y trouverez, de plus,
 

Feu Mme Paul-Emile

Guérin
Parents et amis ‘de-Hunting-
don; Valleyfield et St-Stanislas
apprirent avec regret le décès
de Mme Paul-Emile Guérin, née
Claire Lefebvre survenu tôt
mardi matin, aprés une longue
maladie; Née & Huntingdon le
16 février 1915, elle était la
file unique de feu Joseph Le-
febvre et sonépouse née Yvon-
ne Chartrand. Elle épousa Ro-
saire Benjamin et demeura à
Montréal jusqu’à la mort de
son mari en 1954. Ils eurent
deux “enfants, Ninon, (Mme
Marcel Gariepy) et Jacques
“Coco” tous deux de Hunting-
don.

M. Paul-Emile Guérin, son
époux en seconde noces ainsi
we leur fille Linda lui sur-
vivent ainsi que sa mère, Mme
Raoul Rodrique et quatre frè-
res: Léo. Lucien, Raoul et Ro-
bert, tous de Huntingdon. *
Les restes mortels son ex-

posés au salon funéraire Mont-
 

1970, à l’âge de 63 ans, est
décédé M. Théodore Thibert,
célibataire, demeurant au 37
St-Jean Baptiste.

Les funérailles ont eu lieu
samedi, le 31 octobre, des
Salons J. A. Larin et Fils,
pour l’Eglise St-Esprit, où le
service fut chanté à 10:00 a.m.
Inhumation à Valleyfield.

tous les renseignements concer-
nant le coton, la laine, la soie,
la rayonne, l’acétate, le nylon
ainsi que de plusieurs autres.
Toute personne qui en fait la
demande peut se procurer cette
brochure gratuitement. Cette
 

 

petit à Huntingdon. Les fu-
nérailles auront lieu en -l’é-
glise St-Joseph, jeudi après-mi-
di à 3 hetres et l’inhumation
suivra au cimetière paroissial.

_-bécois, ils signèrent immédi-
atement des protocoles d'accord
avec les compagnies françaises
Comef, Friga et Cliref.

De retour au Québec, les di-
rigeants de l’entreprise qui a-
vaient participé au voyage et
signé des protocoles d’accord,
convinrent d’'implanter leur

usine d’équipement frigorifique
à Saint-Jean-d’Iberville. En
plus d’y assembler les com-
presseurs frigorifiques achetés
en France, on y manufacturera,
sous licence, du matériel di-
vdrs,

geurs thermiques, des refroi-

disseurs de liquide, des clima-
tisateurs et des unités de con-
densation, le tout a base d’élé-
ments francais. Une quaran-
taine de personnes devraient

trouver du travail à cette usine

. d'ici un an.

 

 

Souhaits de
bonne fête
Mme Laurianna Leduc
Mme Berthe Lavoie
Mme Roland Leduc
Mme Rosario Rochefort
Mme Emile Larocque
Mme Delphis Gagné

“ De la part du Cercle Mis-
sionnaire de Bellerive.

A:
M. Clément Poirier qui cé-

1ébrait son anniversaire de
naissance le 2 novembre. De
la part d’une amie Caroll.

M. Honoré Leclerc qui cé-
lèbre son anniversaire de
naissance le 5 novembre. De
sa famille.

LISEZ

LA GAZETTE

 

 

 

 

offre s'étend aussi aux groupes
de consommateurs, aux profes-
seurs'des arts ménagers, aux é:
tudiants, etc.

On peut se la procurer en é-
crivant à l’Institut Canadien
des Textiles, 1002 Maison du
Commerce, 1080 Côte Beaver
Hall, Montréal 128, Qué.
 

 

 
L'on vient de procéder au lancement officiel de la Came

pagne du Coquelicot une organisation de la Légion Cangdienne
Branche 62 de Valleyfield. M. Fernand Perrault, président de
la Campagne a vendu le premier Coquelicot au Premier Magis-
trat de Valleyfield Me, Raphaël Barrette.

notamment des échan--



c
o
o
k

e
r
m
t
c
e
S
e
r
e
n
o
P
n
M
e
r
r
a
t

JTP

C “Campagne

210La--Gazette-:5_flovambre19707:

“. Le-15’novemiité--à ‘B‘harnois :

de
La campagne de -souseription

- de la Société canadienne- de- la
Croix-Rouge,"

+ pois; aura-‘liéew le 15 novembre:

    

. prochain: Son objeetif.a,été: fixé---
- à $2,000,

C'ést-ce:ani:aété:-pendu:public
; après. l’assemtilée'qu'ont tenue”
… les. membres -de- cet organismé.
. de: Beauharnois. - ,

_ — Etaient également”préséntesnr
; à cette. réunions, MilesJacqué- 7
Aine-Buroliy.st.MargitFontaines

 

Le “RiverviewTerrace Con-
valescént, Centre,”‘Huntingdon,’

/ est yn.dupremier. groype-des :

tiers ‘Aalis4tout:le-Canadä.àqui
“le "Conseil“Canadien:d'Acerédi-

; tation, dés- Hûpitaüs vient de.dé—
Cette-cerñer” 41’Agoréditation.

*." mesure -prouve que, la qualité

' Canadien en

| des services, etdes. soins ‘pro-

“ digués par ce. centre ‘sont con--
auxformes, sinon supérieurs,

normes. fixées par le Conseil

effectifs, des méthodes et prâti-

ques ont été effectuées par un

membredu service infirmier et,

dans certains cas, par un re-

: ‘présentant médical ou adminis-

Ty

" Michel Poliquin,

tratif, il ya plusieurs- mois ‘dé-

"ja. L'évaluation des soins in-

firmiers; de la surveillance mé-

dicale, des programmes de réa-

daptation et de réactivation, de

la sécurité ‘du milieu ambiant,

etc, a été déterminée d’après

les rapports présentés, des en-
trevues et les observations des
visiteurs.

Le programme d'accréditation

pour’ les-centres de suins post-

hospitaliers- vise à englober et

à engager-dans: son mouvement

les, quelque 3.000. établissements .

dis:tséminés dans tout le pays

—- maisons de repos, hôpitaux

, C'est. dans deux semaines

que. débuteront les PHALAN-

GES-du-CEGEP de Valleyfield:
. Voici les noms -des joueurs:

‘René. Gagnon;
‘Claude Pa-

quette, Marcel Gougeons, Mi-
chel Swift; GillesLauzon, Pier--
re. Boughard, Claude = Martin,-

a Toffensive;-

Jacques, Parent,Normand-Tru.-
- deau, ‘Michiel: Leroux. Pierre-

 

roux; à la”défensive:Jacques

Plante,Pierre-Cousineau, Jean-

Guy Como, François Morris-
reau, Jean:Lapointe, Gilles La-
berge;- les deux gardiens de

buts: Richard:Ménard et Fran-
-. Çois Rougerie et‘ RéjeanVin- :

cent.
i Mentionnons -que Michel
Poliquin ne sera pas en habit
pourles deux --premières -par-

ties pour:cause de blessures
à un doigt. -
: En plus des joueurs, les
PHALANGES ontun avantage
sur l'an‘ dernier. ils auront

"des “Cheer Leaders” en les
personnes. de. Michèle” Levac,
Nicole: Barrette, Jacinthe

Lesinscriptions-

section: Beaultfar.

    
  

janvier dernieir: .
Unevisite des lieux, ainsi qu’-

“Une étude des programmes, des

la ‘Croïx-Rouge
‘ respectivement respensable des

- éampagnes finangiéres au bu:
‘’reau. chef de Montréal - et
. chargée des cliniques de don-
neurs de sang,

; - Profitons-en:pour. noter‘qu’une
clinique: de sang aura lieu à
Beauligénois le- 23 novembre
entre 14: et. 18 heures, de même
qu'‘eritre.-19- et 21. heures. On

n pense’“recueillir-175- chopines de
5 Sang. ro :

“ de * - convalescents, . hôpitaux
“pour- ‘malades chroniques, - pa-
“Vvilons pour:.maladies; à. long

‘à domicile.
-soins-de- santé-prend- des- pro-

s‘amplifie la demande du pub-
‘lie pour obtenir davantage d’a-
ménagements pour les soins à

long terme, et il est fort pro-
bable qu'il rivalisera bientôt en

Volume avec celui des centres
de traitement actif.

Le Conseil Canadien d’Accré-
ditation des Hôpitaux est une
association bénévole comman-
.ditéepar I’ Association Médicale

Canadienne, l’Association des
Hôpitaux du Canada, l'Associa-
tion des Médecins de Langue
Française du Canada, et le Col-

lège Royal des Médecins et
Chirurgiens du Canada. Le con-
seil a pour objectif de diriger

un programme d'accréditation
et d'éducation afin de porter les

soins prodigués dans les établis-

sements du domaine dela santé
à un niveau optimum. Sur IL400
hôpitaux . généraux

pour maladies aigues, 500 déjà

participent au programme et 30

‘centres de soins prolongés sont

‘venus s’ajouter à la liste. Le

siège du Conseil est à Toronto.

LESPHALANGESS'IMPATIENTENT
Chiasson; Andrée Asselin et
Manon Letarte.
Pourles personnes qui n’au-

raient «pas lu les articles pré-
cédents,les PHALANGES ne

- joueront.plus contre le Rigaud,
“Ste-Thérèse; le Collège Ste-

- Marie et Ahuntsic, mais cette
: année “ls -joueront contre le
 CEPER Edouard - Montpetit,
: Vieux-“Montréal, St-Hyacinthe
etSt-Jean. La raison . de ce
“changement. est qu’il y avait
trop de CEGEPdans la ligue
intercollégiale et ils ont sé-
paré les ligues en deux, soit
la Rive-Nord et ia Rive-Sud

: (dont Valleyfield).
D'’après-les rumeurs qui cir-

culent; l'année promet beau-

coup d'action. Alors rendez-

vous er grand nombre et avec

beaucoup- d’entrain a la par-
tie d’quverture, le. 15- novem-
bre prochain, à 2.00 heures à
l’aréna--locale.- Pour les per-

- sonnes qui-'désirent se procu-
ver despasses de saison, adres-
sez-vous. à Jaeques Plante et

- Pierre. Cousineau.
Publiciste: Michel Gauthier

aux-cours de
formation générale enhotelerie
Le ministre du Tourisme, de

la Chasse et de la Pêche, Mme
Claide Kirkland-Cäsgrais, ‘an-
nonce qu'il est encore temps
pour les ‘hôteliers.du.Québec de
s’inscrive/eux-mêmes, OU encore
d'insdrire leurs. Teprésentants,
au cours de: formation générale

en hôtellerie que donnera à Ri-

vière-du-Leup; -du 15 au27. no-

vembre “prochain;l'ñstitut de

tourisme “et d'hôtellerie de.som.

ministère:-

, En ctf,ce cours,’àuné-iim-

portantecapitale,s'âdresse-aux-

propriétaires et .aux g£fants

d’hotelst de motels ét derestau-

rants, ainsi qu’aux Chefs cui-

sinièrs.* D'une: ‘durée, de-deux-

semaines>le cours est dispensé

du lundi ‘au vendredi.

- On v traitera d’une foule de

sujets aintérêt, come la di-
rection:-du “pérsonnel, la cuisine,

l’achat”et "12 surveillance des

- boissonset de la nourriture,

le prix ‘de- revient des repas,

la comptabilité . hôtelière, le

“ service”de table, des vins et

des chambres, la décoration,

l'accueil, etc.

“ILy a-‘encore quelques-places

les intéressés, qui- ne  l’au-
raient pas encore fait, à se pré-

valoir ‘de’ 6ét important service
que leuf’ offreI'Institut et à
‘communiquer sans tarder avec

terinédans les, hôpitaux géné.
faux, et ‘programmes de soins:

Ce ‘domaine. -des

‘portions de ‘plus en plus am-
ples au. fur et à mesure que.

canadiens

disponiblés. Le ministre: invite

La pastorale
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présentea
l'école Pigeon de H'don

Stage préparatif

Envuedes éleetions a 1'éeole

Arthur Pigeon, les étudiants

participaient à un stage de fin
de semaine dans le but de mi»

- eux se connaître, où ils étaient
au nombre de21 et de 7 édu-
cateurs, Parmi le groupe, on
comptait 15 candidats. aux. é-
lections, quelques membres du

. comité étudiant de l'an passé
et-le-stageétait animé par. les
responsables de. la: pasterale:

Le comité de sélection fai-
_ sait aussi partie du groupe et
était chargé. de juger' si une

” personne avait réellement les
_capacités Tequises pour se pré-
senter à la présidence de -l’é-
cole. Pour cette tâche, le co-

- mité-se Masait-surles notes aca-
d. démiques etsurtout sur le com-
Portement des candidats.

‘Le but. principal de ce stage
était évidemment, de. se mieux

connaître et d'apprécier les ca-
pacités de chacun, et surtout
de réaliser les problémes de
l’école et ce que pouvait ap-
porter le conseil étudiant pour
y remédier. :À cette fin, ils vou-
Jaient parvenir à mettre de
de l'atmosphère dans l’école et
désiraient atteindre la partici-
pation complète de tous les é-
tudiants. En vivant l'expérience
de ce stage de fin de semaine,
qui fut passé au camp Edphy à
Val Morin, ils ont étudié tous
ces points pour se rendre

compte du travail que le prési-
dent d’une école a à fournir
pendant la durée d’une année
scolaire,

Lors de ce stage, ils ont pu
=

M. Jean Ruffo, Education per-
manente, Institut de tourisme.

et. d'hôtellerie, .
part, Montréal 134. Tél.:
514-873-4152.

 

région
550 rue Pou-

faire une rencontre avec la

direation de l'école et avec plu-
sieurs professeurs qui étaient
venus leur rendre. visite, ac-
compagnés de leur épouse.

Malgré-les possibilités sporti-
Ves qui pouvaient se faire à
l’extérieur, le stage fut quand

- même un stage de travail, un: --
travail qui-demeura:intense tout-
au long- de-sa durée. Au retour
du stage; les étudiants ont: ap-

--posé leur candidature au nom-
bre de huit, et les’ équipes se
formèrent, - quatre: équipes qui
se divisaient par la. suite en.
group; de deux chacune. Bien.
que. les candidats, en pronom
cant leur discpurs, présentaient
‘de nombreuses et différentes
activités sportives nouvelles, les
étudiants, lors de la journée de .
votation, sa basaient principalé- :
merit sur leur personnalité pour
les juger et pour prouver leur
confiance.

Présidentes de classe
Pour les présidents de. classe

des groupes de secondaire 3, 4,
et 5, les élections ont eu lieu
lundi de cette semaine. En voici
done le résultat: conseiller de
niveau secondaire 3: Claire
Montcalm et Christiane Julien;

niveau secondaire 4: Françoise

Lemieux et Francine Dai-

gneault, conseiller de niveau du

secondaire 5:

blay et Hélène Leduc.

Au niveau des secondaires 1 et

2, les candidats pourront parti-
ciper à un mini-stage, qui aura
lieu vendredi, le 6 novembre

pour les élections qui se tien-
dront - plus tard. Ce mini-

stage est évidemment dans le
but de donner la- chance aux

candidats de se préparer à leur
tâche de très bientôt
La pastorale à l’école
Au point de vue pastorale, il

y a de. nombreuses idées -nou-

“année, à la suite desesgems
-breux stages, l'animatrice- do

laire’ 70-71était, pour le mois
de ‘rencontrer ‘ I

pour le- niois ‘d'octobre, depré- C

. ants,. sous la: direction: de leurs !
“responsables,

Suzanne  Trem-

= ‘ ws

velles et intéressantes. Soeup :

” PrapcitñeFournier déviens ‘cette ‘

pastorale, avec la participation

de M l'Abbé Richard Wallot,

De ce côté, il y a avantage pour

rejoindre l'élément fémiñtn et
pour les stages,SoeurFrancine

apporteraavee plaisir son:6 sn
péréence,som:-djnomième otnom ‘
entrain, ° : Le

“ Leprogramme ‘de l'année-sce- Cn

de septembré,
tous les groupes. d'étudiants,

parer les stages,et pendant lè te
mois de novembre; les: étudi-

feront. -des:“regs
contres sur le Christ. :

Par contre, deux:‘fois par se-
maine, àl’heure du- dfner,y. -
a- un; repas eucharistie, où: ne Ll
étidiarits fraternisent“fout Ai
préparant la messe et àla:sa _ 
du diner, la célébration. a:Liew. — ;

-Alars, c’est un programme-
chargé d'idées enrichissantes
que la direction, les respon-
sables de la patorale,et les
présidents du comité étudiant
essayeront de remplir au cours
de l’année scolaire 70-71.

 

 

Les expéditions de tissus de
fibres synthétiques par les fi-
latures canadiennes de textile
au cours du mois d’août -furerit

inférieures à celles du mois cor-
respondant de 1969: 14,467,000
de verges carrées comparative-
ment à 18,329,000.

- En.faisant rapDôrt de ces stas
tistiques. l'Institut Canadien des

Textiles. précise que le total cu-
‘mulatif pour les premiers huit.
mois de cette année se chiffre à
155,880,000 de verges carrées,
-au regard de 166,782,000 en 1969,
Le coton et les mélanges syn-
thétiques sont classifiés comme
tissus synthétiques.
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LES: ELECTIONSMUNICIPALES:
* Voici, quelquesrésultats. des Jacques Monnière.

LL électigns--tefuesdans-ceftairies .
municipalités S, comtés de.
Beauharnois,:Vauudréuil-Soulan-
ges, Châteauguay, au coursde.
la’ journée, de “dimanche. .

BEAUHARNOIS: quartier
St-Louis:' 5
Siège”‘No. 1:"Hervé Latond

553; Paul’ Bisson;408. Majorité,
de 145 pour M:-Tafond:-
Quartier Beauce;-siège-no.2: .
1: André Chayer-233, Clodornir
Lemieux -113. Majorité de 120

pour M. Chayer.…. .
Quartier Beauce siège. no. 2
Rolland Bergevin 517, Doug-

las” Mackay 396. -Majorité de
121 pour ‘M. . Bergevin.
Quartier St-Laurent; ‘siège no
2: Raoul Yelle294, Charles Né-
ron 188. Majorité de 106 pour M.
Yelle. Siège No. 1 Rodolphe
Savard 316, Jean Therrien 164.
Majorité de 152 pour M. Sa-

vard,
‘A Melocheville, M. Philippe

Toupin l’a emporté sur M. Mau-
rice ‘Trudel par unemajorité
de 112 voix. De son côté, M.
Paul-Emile Fortier a été élu
avec une rsajorité de 80 voix
sur M. Maurice Messier.
Ville de Léry ;

Voici maintenant les résultats
à Ville-de Léry: .Adolphe Le-
“duc 406. Germain Faubert 428.
Monsieur Faubert devient Ile
nouveau maire de Ville de Léry
avec une majorité de 22 voix.
Les conseillers élus sont MM.

John Ogilvie, John W. Goodfel-

low, - Raymond Poirier, René
Boudreau, Georges Faubert et

St-Timothée = .

St-Timothée Paroisse: Gérarrd
Mallette 683, Rodrigue Laplante :
351. Majorité de 332 pour M.
Mallette.

~~ St-Timothée Village: Siège No.
5: Jean-Paul Mercier 446, Gé-
rard Ouellette 159. Majorité de
287 pour M. Mercier.
Siège ‘No. 6: Adrien Leduc

323, ‘André .Lefebvre 288. Ma-
jorité de 35 pour M. Leduc.
Côteau Station
Siège No. 4: Jean-Pierre.

“ Grenier 197, Lionel Poirier 164
et Paul Stafford, 35. Majorité de
33 pour M. Grenier.

Siège, No. 5: Paul-Emile Du-
pont 205, Paul Courville 191.

Majorité de 14 pour M. Dupont.
Siège No. 6: Paul-Emile Fon-
taine 225. Léo Bruneau 172.
Majorité de 53 pour M. Fon-
taine.

Dans la municipalité de la
Grande-Ile, à Valleyfield; ce
n’est que vers 9h 30, lundi soir,

que les résultats ont été an-
nonçés officiellement. Les voici:

M. Georges Boulanger 359, Au-

rélien Lecompte 284. Majorité
de 75 pour M. Boulanger à la
mairie.

Siège No. 2: Jean-Guy Meloche
393, Gaétan Dégré 114, et Ber-
nard Hogue 131. Majorité de
262 pour M. Meloche.

Siège No. 6: Jean-Louis Ber-
trand 332, Claude Vinet 193. Ma-

jorité de 139 pour M. Bertrand.
Les vainquers sont tous des

membres de l’équipe dite Dyna-
mique, dans la Grande-Ile.

Accidents ‘de - moto-neige:

93 mortsdurant l'hiver 69-70
Au cours de l’hiver 1969-1970

un total de 82 :accidents mortels
de motos-neige se-sont produits
au Canada, causant la mort de
93 personnes, dont .13 enfants.
Augmentation de plus de. 50%.
comparativement gux chiffres
de l'hiver 1968-1969. Ces statisti-
ques ont été publiées durant .
le second congrès de sécurité
routière, organisé. par le Club
Automobile de Québec, avec
l’aide du ministère québécois
des Transports.

Un rapport du Conseil cana-
dien de la sécurité indique que,
dans 51.2% des tragédies mor-
telles mentionnées ci-dessus, il
s'agissait de collisions de mo-
tos-neige avec d’autres véhicu-
les motorisés; 17.1% des acci-
dents mortels sont survemus lors

“ de l’enfoncement de.motos-neige
dans l’eau, après que les véhi-
cules ‘eurent brisé-la glace de
lacs ou de rivières; dans les
autres cas les victimes ont été
éjectées de leur véhicule, ont
heurté de la tête ou de la poi-

trine des surfaces dures lors
d’une. collision avec des trains

ou des clôtures, etc.

De plus, 58.1% des accidents
se sont produits su rles routes,
principalement les routes se-
condaires; 22%, sur des lacs
ou riviéres, et les autres, en di-
vers endroits de propriétés pri-
vées, de pistes ou de pares.

Parmi les 93 victimes, 70 ou
75% étaient des conducteurs;
21 ou 22% étaient des passagers;
deux personnes furent tuées au
momentoù elles réparaient leurs
machines.

On compte 78 victimes de sexe
masculin (83.9%). Les jeunes

de moins de 15 ans à trouver
la mort dans les tragédies fu-
rent au nombre de 13. dont cinq

conducteurs.

Enfin, 81.7% de tous les con-
ducteurs de motos-neige tués en
1969-1970 étaient âgés de moins
de 44 ans. L'année précédente,
la moyene d’âge des victimes é-
tait beaucoup plus élevée.
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:“Le mar:hé- américain de la
“crevette en excellente santé
“Il semble que la croissance

du marché américain de la cre-
vette ne doive pas connaitre de
bornes; toutefois, il semble é-
galement que la demande mon-
diale aille en progressant alors
que certains secteurs de pêches
font face à un dépérisserhent
des ressources ou à une baisse
de la consommation percapita”.

C’est ce qu'a révélé récem-
ment un des plus éminents éco-
nomistes américains, M. Don-
ald Whitaker du National Ma-

rine Fisheries Service de 'Wash-
ington.

M. Whitaker, qui s’adressait
a 350 spécialistes du monde de
la péche réunis pour la deux-
ième journée de séances de la
Conférence internationale sur

les pêches de la crevette au
Canada, a précisé que la deman-
de mondiale va croissant, non

seulement dans le domaine de

la consommation mais dans

ceux de la production et des

prix payés pour le produit.”

Plus tôt, le capitaine Fran-

cis Captiva de l’Office améri-
cain des pêches commerciales
à Pascagoula (Mississippi), a
évoqué devant son auditoire des
visions futuristes, parlant d’un
vaisseau semi-automatisé, ultra
moderne et muni de- tous les in-
struments de bord et de l’é-
quipement qui le rendent apte
à plusieurs genres de pêche.

Pour sa part, M, C. R. Hirtz,
de l'Office américain des pê-
 

 

Mgr Bélanger-

blâme

certains prêtres
Des experts en droits canoni-

ques, réunis à Ottawa, ont dis-
cuté des grands maux qui exis-
tent, à l’heure actuelle, au sein

de l'église catholique romaine.
Pour sa part, l’évêque du dio-

cèse de Valleyfield, Mgr. Guy
Bélanger, a noté que certains
prêtres manquaient d’expéri-
ence lorsqu'il s’agit d’être des
“leader.” Plusieurs prêtres
sont anxieux de diriger mais
ils hésitent par la suite à pren-

“ dre des décisions ou d’assumer
les responsabilités qui en dé-
coulent.

Mgr. Bélanger a fait remar-
quer que certains groupes de

prêtres, toujours bien intention-
nés, remettent toujours leurs dé-
cisions à plus tard pour finale-
ment demander à leur évêque

de décider pour eux.
Quelques 60 religieux ont pris

. part à cette conférence de trois

jours à Ottawa, cette semaine.

ches à Seattle, a prédit que plu-

sieurs navires polyvalents qui

s’adonnent actuellement à la
pêche du crabe des neiges se-
ront convertis en crevettiers.

“Quant à M, John Dres de Cana-
dian Vickers, à Montréal, il a
partagé les vues de M. Hem-
ming tout en ajoutant que les
chantiers maritimes canadiens
considèrent à coup sûr les
rombreux avantages qu’il y au-
rait à construire des bateaux de
pêche à usages multiples mais
que le gouvernement et les or-
ganismes commerciaux devront

faire montre d'une collaboration

absolue et s’orienter vers un

but identique s’ils veulent faire
de l’art de pêcher une science
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HALLOWE'EN
SANS INCIDENT
Les policiers municipaux de

Valleyfield, Beauharnois, Hun-
tingdon et Dorion n’avaient rien-
de spécial à déclarer lundi ma-
tin quant aux circonstances en-

tourant la fête de l'Hallowe’en.

Il appert que les jeunes ont
fait preuve de prudence et qu’-
aucun incident spécial n'a été

signalé au domaine des acci-
dents.

Sans doute sorciers et diables-
ses ont-ils suivi les couseils qui
leur avaient été donnés préa-
lablement par leurs parents et
‘les agents de la paix des dif-

férentes localités.
 

 

qui nous assure de meilleurs
lendemains.
 

 
2 i

vo
Champion du monde a deux reprises, Tim Wood le Dé-

troit, fait actuellement ses débuts professionnels avec les
“Ice Capades ‘71” et on pourra l’applaudir au Forum de
Montréal avec une toute nouvelle édition du 10 au 15 novem-
bre.
 

  

Ecoutez.OO.

 

Tous les LUNDIS...
de 11.15 à 11 h. 45 am.
ge ,

Ligne ouverte
avec

Mar Guy Bélanger, évêque de Valleyfield. i
Animateur: Yves Boyer

L'évêque de Valleyfield répond directement
en ondes aux questions des auditeurs du
diocèse de Valleyfield.

NII

DU MARDI AU VENDREDI,
de 11 h. 15 à 11 h. 45 a.m.

* Opinion du Jour ”
Animateur: Alain Truchet

 

 

N'OUBLIEZ PAS...

Les avis de décès à 17h.25
DU BEAU! DU NOUVEAU! DU DIFFERENT!

CF

 

    
maire, Mme

Robert Brault, de la section Valleyfieldy Mme
des Maladies du. Coeur. Cette réception coin- Simone Beaudin, présidente du Chapitre, Mme

“ cidait avec la Dégustation de Vins et Froma- Thérèse Amiot, présidente section Valleyfield
ges au profit -de cette organisme. Sur la et M. Guy d'Artois, directeur-administrateur.

Une réception était offerte mardi soir photo Me. Raphaël
dernier aux responsables de la Fondation

Barrette,
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Réunion“généraledes. membres
“dela. Cité:

C’est lundi dernierqu’a eu
= lied la’ 10e‘ assemblée géné-

‘ räle’. annuelle des membres

+ aefre, lessmembresat] 3

de La Cité des Jeunes dé Vau-
dreuil.  Convoqués dans le
Grand Théâtre du Centre cul-

ie Ur
ont. totalisé 16"nombre

d'environ 75 personnes.
Pour la première fois de-

puis la‘ fondation-de La Cité
des Jeunes de Vaudreuil, le-
public a ‘été invité à poser
les questions qui le préoceu-
pe, qu’elles touchent le finan-
cement, les salaires des em-
ployés, l’avenir et la situation
de La Cité des Jeunes. Les
répenses à ces questions ont
été donmées avec le maximum
de franchise et la seule dif-
ficulté a peut-être été déter-
minée par le fait que la po-
pulation- n’est pas au courant.
de toutes les réalisations de
La Cité des Jeunes.
MEMBRES

Seules une dizaine de per-
somnes ont renouvelé leur car-
te de membre, opération qui
leur ‘donne droit de vote lors
des élections qui suivent l’as-
semblée générale annuelle.

   

Cafes bn one Ge TNywTTee,VySoIare
ue - SITES LeAIREE med wT

~~

  

des Jeunes
Lors des électionsqui ont suivi -
celle dé lundi dernier seuls
Jes noms des représentants du -
Ministère de l'Education sont
demeurés ignorés. Le Ministè-
le ne les ayant pas encore

SeeacoeAA
Jeunes.

Le nouveau conseil’ est donc
composé de la façon suivante:
Membres associés:
M. André Caron, Dorion
M. Gibb Stewart, Hudson
H. Clovis Tougas, Dorion
Membres adjoints:
M. George Armstrong, Hudson
M. Fernand Bériault, Les

Cèdres
M. Jean-Charles Vallée, Doriôn
Membres ordinaires:
Mme Monique Marier, Dorion
M. Pierre Lamarre, Dorion
M. Télesphore Brochu, Dorion
M. Robert Caron, Dorion

- Commission scolaire régionale
de Vaudreuil-Soulanges:
M. Simon Carrière
M. Jean-Marcel Ménard
M. Ronald Bourdeau
M. Eugène Vézima
M. Avila Vendette
M. Paul-Emile Meloche.
 

 

Témoins de Jéhovah :

Qui fera la-conquête du monde
au cours des années 1970 ?

Pouvez-vous imaginer chacun

des membres d'une congréga-
tion religieuse passant une
soirée par semaine à recevoir
une instvuction spéciale sur la
façon d'aider autrui spirituelle-
ment. el une autre journée de
la même semaine faisant du
porte-en-porte afin d'offrir à
tout le public les bienfaits de
l’enseignement reçu?

Ceci est chose habituelle pour
les Témoins de Jéhovah, et

- pourco--ordonner cetravail que
ceux-ci- voient comme’ un ser-

vice publie, les membres rési-
dents du sud de la province se
rendront 4 McMasterville les 6,
7. et 8 novembre prochain pour .
assister 4 un séminar ou il sera
question de la technicité d’un
ministère efficace, ’

Le Richelieu Valley Regional
High School de McMasterville a
été choisi comme lieu de ce
rassemblement. Environ mille

délégués venant de vingt-six
congrégations des Cantons de
l'Est et de Ja Beauce y sontat-
tendus.
Le ministre responsable de la

congrégation locale, monsieur
Douglas Calhoun, a expliqué
que le congrès consistera en un
bref mais intensif programme

d’enseignement sur la façon de

remplir les devoirs de son mi-
nistère, qui en est -un supplé-
mentaire à celui qui est dis-
pensérégulièrement dans les
congrégations locales.
Tout cela est fait dans le but

de bien équiper toute personne
intéressée qu'elle soit ména-

8ère, travailleur ou aux études
à ‘aider les autres aussi bien
qu’elle-méme a fortifier sa vo-

lonté en même temps qu'une
conscience âprement en accord

avec les principes bibliques.

Le thème du programme de
trois jours sera, ‘‘La Parole

de Dieu est vivante.” Il y sera
question des méthodes à adop-
ter sur la meilleure façon de
commencer des études bibli-
ques chez les gens. On procè-
dera aussi au baptême. des nou-
veaux ministres et tous pour-
ront entendre une conférence
publique. intitulée: -‘‘Qui fera la
conquête du Monde au cours
des années 1970?”

Notre Dame de Bellerive:

Ligues desacs de sable Ind. -
oy LES FEMMES:

Au - Bazar, 36; Bijouterie
F'aucher; 28; .Gi -Gi, 27 ;

coeur. 26; Royaume Glacée,
26: Pharmacie Lapierre, 23;
Venise B.B.Q., 22; Bal. Rustik,
22; A. Larin Inc.
phico, 19; Huguette Gauthier,
15; À. Cardinal, 15; Daigneault

&- Fils, 12: Liliane Lefébre,
10; Prisunic, 10: Salon Lor-

Claire
et Marget, 27: Pâtisserie Joli- -

20: - Gra- .

. raine, 9: Lise R. Bergevin, 3.
- CHEZ LES HOMMES:

Positions des Equipes
Willie Amyot, 33; Rene

Hamel, 29; Hector Clément.
26; Denis-Amyot, 25; Jacques
Amyot, 25; Bernard Benoit, 17:
Claude Amyot, 16; André
Amyot, 15: Michel Amyot, 14:
Fernand Marion, 11; Raymond
Larocque, 10; Richard La-
rocque, 9.

Une nouvelle loi sur l'usage
des motos-neige au Canada

Une nouvelle loi sur l'usage

des motos-neige sera présentée
à l’Assemblée nationale du Qué-
bec dès cet automne, a déclaré.
à l’occasion du deuxième con-
grès de sécurité routière du
Club Automobile de Québec, M.
Pierre Mercier, directeur du

Service de sécurité routière au
ministère québécois des Trans-
ports. Cette loi est en voie d'é-
lahoration avec la participation

de tous les ministéres intéressés.
Pour leur part, les manufac-

turiers de motos-neige, présents
au congrès, ont fait 1'énoncé

des améliorations qui sont ou se-

ront apportées à ces véhicules

pour accroître :la sécurité. et :

© 'vinciaux sont déja dotés de sen-l'Agrémént deleurs usagers.

Par ailleurs, les représentants
des associations de motolugeurs
ont exprimé leur ardent désir
de regrouper tous les ‘adeptes

de ce sport afin de les éclairer
judicieusement sur les normes

de sécurité et les exhorter au
respect des lois routières et de

la propriété d’autrui.
Dans son exposé, M. Mercier

a rendu hommage au travail
accompli par ces associations,

tant au chapitre de la sécurité
que de la courtoisie. Il a égale-
ment mis en relief l’apport du

ministère du Tourisme. de la

Chasse et de la Pêche dans
cette nouvelle sphère sportive.
Une. -douzaine de _ parcs‘ pro-

pastille.

te24Detsesdérivés ‘doivent
“être appliqués
Le Comité de Lutte aux Mau-

vaises Herbes du Québec, rés-
ponsables des recommandations
sur l’emploi des herbicides dans
les cultures, tient à rappeler
sinccuftimatquesquépééiisgudi’

“certaines précautions doivent
être prises lorsque du 2, 4-D et
ses dérivés sont utilisés -pour
le désherbage chimique des cul-
tures. Tout‘ récemment, le Co- .
mité de. Lutte aux Mauvaises
Herbes de la Saskatchewan pré-
parait un communiqué relatif
aux dangers que représente
l’utilisation du 2, 4-D.

Ce Comité affirme que les
arrosages au 2, 4-D ou à ses dé-,
rivés présentent des dangers ‘
lorsqu’on les emploie près. de

cultures sensibles comme les

tomates, les navets, les bettera-
ves à sucre, les choux-fleurs,
le mélilot, le tournesol et les
arbustes d’ornementation.

Si on les emploie avec soin,
les dommages peuvent être ré-
duits à-unpoint tel que les a-
vantages découlant de leur em-
ploi éclipsent largement les dé-
savantages qu’ils peuvent pré-
senter.

Il existe deux types de dé-
rives qui peuvent occasionner

des dommages aux récoltes a-
voisinantes: les dérives de va-

peurs et les dérives de goutte-
lettes.

Dérives de vapeurs

Les esters de 2, 4-D sont vo-

latils et les vapeurs produites
pendant et après l’arosage peu-
vent endommager les cultures

avoisinantes. Les risques d’acci-

dent sont plus élevés lorsqu'on
arrose par temps chaud et très
calme. En.effet, on ignore quel-

le direction prendra ‘le vent
lorsqu'il s’élèvera et il peut fort .
bien souffler vers une récolte

sensible au 2, 4-D.
Il existe des esters à basse

volatilité mais ils ne sont pas
complètement sans danger. Rè-
gle générale, aucun type d’es-
ter ne devrait étre employé a
moins de Y de mille de dis-
tance des récoltes sensibles.
Sous des conditions normales

d'utilisation, les formes amines
de 2, 4D sont pratiquement non

volatiles.
Dérives de gouttelettes
Tous les herbicides peuvent .

occasionner des dérives de gout-
telettes. Lorsqu’un herbicideest

poussé à travers l’orifice d’une
il y a production de

gouttelettes de différentes gros-
seurs. Les plus petites goutte-
lettes peuvent être trans-
portées par le vent. en de-
hors de la zone d'arrosage et
c’est ee qui constitue une dé-

rive de gouttelettes. Plus une
gouttelette demeureen suspen-
sion dans l’air, plus elle rape-
tisse à cause dé l’évaporation
de l'eau qui la constitue. Les
gouttelettes deviennent ainsi
très petites, ne sont plus assu-
jetties à la gravité et peuvent
être transportées par le vent
à de très grandes distances. À
cause de ces fines gouttelettes,

jl est donc dangereux d’arroser

lorsque’ le vent souffle vers une
récolte sensible,
Les arrosages ne - devraient

donc pas être effectués par
temps. très calme parce qu’on
ignore dans quelle‘direction le
vent soufflera lorsqu’il s’élè-
vera. Pour toutes ces raisons,

on ne devrait pas faire d’arro-

sage lorsque le vent souffle a
une vitesse supérieure a 15 M.
p.h, En général, les arrosages
devraient se faire lorsque les
vents sont entre 3 et 10 m.p.h.
et qu'ils soufflent dans une di-
rection opposéeaux récoltes sen-

sibdes.
On peut réduire la quantité

de petites gouttelettes en ré-
duissant la pression et en aug-

mentant le volume. Avec des

 

 

tiers avec haltes de repos. ser-
. » 1

vices de premiers soins, bar-
rières de contrôle, et autres

. services à l'intention des moto-

lugeurs.

 

avec précaution
pastilles produisant un Jet en
‘forme d’éventail, on devrait em-’
ployer une pression de 25-30
1b/pi2.

eheenamale,
avec un débit de 45 gallons

d'eau à l'acre: L'augmentation - .

“sd“volume d'est# acre pay hy » , aes7

“ 5%l'emploi de pastiVes plus grom -
ses qui donnent un aebit de À

- 5-10 gallons/acre, réduira ie
. nombre de petites gouttelettes et
on obtiendra ainsi une meil-
‘leurérépression et une rédug-
tion “des accidents.

Les précautions qui doivent
4 5 OM dE
hieeu “sont dictéespar

(Suite à la page 14)

CORPORATION MUNICIPALE DELA PAROISSE
. : DEST-TIMOTHEE
‘RESULTATS de l'élection au.siège No. 4 — Conseiller

 

Section Voteurs Pour Pou
de Vote ; Majorité Bal.

x ©
- F . ° a 9 .
2 =
2 3 5 2
z n nm
S m > FT=
m 3 Zz =

i m mn m
Nitro No. 1
A à C 277 13 130

Nitro No. 2 117 3
D à K- 285 5 130

Nitro No. 3 So 125 5
Lam 323 10 151 141

Nitro No. 4 2
N a Z 295 14 124 110 2

Paroisse No. 5 “
A à F 211 92 10 82 2

Paroisse No. 6
G à L 218 81 18 63 0

Paroisse No. 7
M à Y 289 113 20 93 2

Notre Dame du
Sourire No. 8 358 23 100 T7 3

2256 683 238 570 20 .351
 

Majorité pour GERARD MALLETTE 352
Pourcentage: 46.7 %.
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THERMO-GRAVÉE

par les créateurs de ‘’Bouquet Invitation Line”,

LA THERMO-GRAVURE consiste en

coractères en relief au coup d'oeil

distingué, luxueux au touché —

et d'une élégance insurpassable.

LA THERMO-GRAVURE a cette apparence

unique que seule la main-d'oeuvre

d'un expert peut produire.

Et ne cuute que la moitié de ce que

vous pourriez croire.

Plusieurs autres st yies au choix
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“M.GAGNE,DIRECTEUR GENERAL ÀLA~~
- COMMISSION SCOLAIRE DE VALLEYFIELD-

De secrétaire-trésorier qu’il
g ‘était, M. Philippe Gagné est
: devenu, il y a quelques se- -
“ Maines, directeur général, à
fa Commission Scolaire de. Sa--

; Jaberry de  Valleyfield: Quel- -
sont ses fonctions et quel

sein de l’appareil scolaire?

1 est le principal adminis
! Érateur de la commission sco-
: Jaire et le premier officier

“ Missaires,

exécutif. Il veille à l’exécu-
tion des décisions des com-

et peut déléguer
certaines de ses responsabili-
tés ainsi que l’autorité corres-
pondante à ses directeurs de
services et à ses principaux.

ce sujet, Ja politique du -
Ministère de l'Education est -
précise: “Membre “ex-officio”
de tous les comités de la com-
mission scolaire, il assiste a

- toutes les réunions des com-
: Missaires d’écoles.” Dans cette
- Optique.-M. Gagné assuréra en.

- plans

’

iculier: la préparation des
de développement à

tourt et à long terme qu’il
. doit soumettre aux commis-
: Waires d’écoles; la coordination

tous les services, l’unifi-
- gation des efforts et la com-
- Imunication constante avec le
personnel à tous les paliers;

: la préparation du budget, le
contrôle budgétaire, de même
que la préparation des étatsfi-
‘anciers (c’est lui qui doit les

, présenter aux conseillers sco-
Jaires); les relations extérieu-
tes de la commission scolaire,

. en collaboration avec le pré-

. Fmation des. membres du per--

sident de la commission sco-
faire; le recrutement etl’éva-

gonnel; la direction et l’exé-
eutionde toutes les tâches

. que les conseillers scolaires
peuvent lui confier; la rédac-
tion des minutes des réunions
de la commission scolaire et
la constitution et la mise à
jour des archives du bureau
des conseillers scolaires; la
présidence des réunions régu-
liéres de l’équipe de gestion

des cadres supérieurs, compo-
sé de ses principaux collabora-
teurs ,avec quiil agit constam-
ment en étroite Maison.
Le directeur . général,

‘me l'entend le ‘ministèrede
 l’Bducation, est investi del’au-

‘ Tôle est-il appelé à jouer au - torité suffisante pour parler
“et. agir au nom de la Com-
mission scolaire. Il pourra ê-
tre appelé àdéfendré ses. dé-
cisions devant les conseillers
scolaires, mais il doit avoir
Tautorité et la latitude d’:
tion  voulue pour ‘assumer
pleinement les responsabilités
qui lui sontconfiées. Plus

- précisément, le Ministère con-
sidère qu’il faut s’assurer que
la gestion et l’éxécution des
politiques ‘du conseil soient
vraiment la responsabilité du
directeur général, même s’il
peut être utile que de prési-
dent de la commission- scolai-
Te- assume certaines initiati-
ves.

Un comité de régie interne
“Dans un but bien évident

d’améliorer nos différents ser-
vices, a noté M. Gagné, un
camité de. régie intérne.sera,
d’ici peu, créé au sein del’ad-

_ ministration scolaire.” Le co-
mité sera formédesdirecteurs
des services: finances, trans-
ports, équipement, ‘enseigne:
ment, personnel, etc. Par ail-
leurs, depuis Je déput du
mois de novembre, Ja Comis-
sion- Scolaire de Saleberry de
Valleyfield peut compter sur
les services d’un directeur du
personnel.
A titre de secrétaire-tréso-

rier, M. gagné a été appelé
dans le passé, à agir en tant
que président d’élection. D’ail-
leurs, la loi scolaire prévoit
qu’à son défaut, le président
de la Commission scolaire doit
nommer président d'éléction
une personne ayant la qualité
d’électeur.

Un budget impressionnant
La Commission Scolaire est

tenue de soumettre ses pré-
visions budgétaires à la di-

Travaux d'égouts et d’aqueduc
QUEBEC, le 19 octobre 1970

Monsieur Jean-Noël Filiatrault,

Secrétaire-Trésorier,
8 rue Albert,
Nitro,
Comté de Beauharnois.
Cher monsieur,
Vous avez dû recevoir, il y

a quelques jours, un chèque au
Montant de $855.27 comme par-
tie de la subvention de $10,690.89
qui vous a été accordée depuis

_ déjà plusieurs années.
La balance à payer est de

$4,917.81. Cette subvention est
pour les travaux d’égouts et
d'aqueduc entrepris dans votre
Municipalité.

J'espère que le tout est à
Wotre entière satisfaction et

- Pourra ainsi alléger le fardeau

LETTRE OUVERTE DE

des payeurs de taxe de votre
4nunicipalité.

Je demeure,

Votre tout dévoué,
Adjoint parlementaire .
au
Travail et Main
d’Oeuvre

Gérard Cadieux.

QUEBEC,le 19 octobre 1970
Monsieur Jean Doucet,

Secrétaire-Trésorier,
48 rue Potvin,

St-Timothée,
Comté de Beauharnois.

Cher monsieur ,
Vous avez dû recevoir, il y a

quelques jours, un chèque au
montant de $120.00 comme par-
tie de la subvention de $2,160.00
qui vous a été accordée depuis
déjà plusieurs années.

La balance à payer est de
$300.00. Cette subvention est
pour les travaux d’égouts et d’a-

_ queduc entrepris dans votre
municipalité.

- J’espère que le tout est à
votre entière satisfaction’ et
pourra ainsi alléger le fardeau
es payeurs de taxe de votre

municipalité.

Je demeure,

Votre tout dévoué,
Adjoint Parlementaire

au
Travail et Main d’Oeuvre

Gérard Cadieux.
 

Au sujet des bingos:

Québec, le 29 octobre 1970
Madame Gaby Leclerc,

rue Nicholson,
Valleyfield,

“ Comté de Beauharnois.
’ Chère madame;

A la suite de plusieurs -dé-
marches entreprises auprès du

- Mainstère de la Justice, et ceci
à votre demande, j'ai le plaisir
de vous- informer qu’à l’avenir

- des différentes fabriques pour-
font organiser des bingos et
æeci tous les soirs de Ja semaine,

« tontrairement àun règlement
Qui aväit été adopté par la Ré-

- Lie ‘des loteries et des courses,
“ -énterdisant la tenue de ces -bin-

CADIEUX |
gos a l'exception du dimanche
soir.

Je tiens à vous remercier et
vous féliciter pour le -dévoue-
ment que vous avez apporté,
et la collaboration que vousm’a-
vez donnée, afin. den vénir à
une telle conclusion.
Le problème était d’autant

plus crucial pour notre -région,
étant donné que nous étions à
proximité -de villes - d’Ontario
qui sollicitaient notre popula-
tion à se déplacer, et aller jouer -
aubingo a l'extérieur. ..- . +"
“-Vous voudrezbien - remercier Ca

- également tousles respotisäbles or
de chacune des fabriques de

rection générale du. finance-
ment pour analyse et approba-
tion a la date fixé par le mi-
nistére, généralement entre le
ler et le 31 juillet. Ce budget
comme.l'indique le Recueil des
Lois de l'Education, est sans
effet tant qu’il n’a pas été ap-
prouvé.
M. Gagné, directeur géné-

‘ral à la Commission .Scolaire,
et secrétaire-trésorier a la Ré-
gionale Salaberry, met a ¥exé-

. eution les politiques des con-
_seils scolaires en regard avec
un budget qui totalise appro-
ximativement 13 millions de
doltars.
C’est ainsi que ies Commis-

sions Scolaires de motre ter-
ritoire contribuent -pour en-
viron quatre milHons au bud-
get de la Régionale Salaberry.
Par ailleurs, la balance est
comblée par les subventions
gouvernementales et J’apport
de la Commission Scolaire de
St-Timothée et ‘des Commis-
sions scolaires regroupées
d’Huntingdon, -
Les négociations collectives.
En tant que directeur géné-

ral, M. Gagné participe aux
séances de- négociations pour
la signature de conventions
collectives. A ce niveau, ‘ il
remplit le rôle de représen-
tant de lautorité scolaire.
Nombreux voyages à Québec
Ayant travaillé pour le

compte du Ministère de l’Edu-
cation, durant deux ans, M.
Gagné n’est pas étranger au
fonctionnarisme gouvernemen-
tal, ce qui lui facilite d’autant
la.tâche, à Québec, lors de
ses nombreuses visites. Du fait
“qu’il frappe à la bonne por-
te” sans trop de difficultés, il
en résulte pour les dirigeants
scolaires un service plus ra-
pide et plus profitable.
Le moins que l’on puisse di-

re, après cette brève mais
combien intéressante entre-
vue, c’est que le directeur gé-

. néral, M. Philippe Gagné, n’a
pas le temps de se reposer
sur ses lauriers.

Saison de
patinage
artistioue

Les premiers tests nationaux
de la saison du Club de patinage
artistique de Valleyfield auront
lieu les 15 et 16 novembre pro-
chains. C’est ce qu’a fait sa-
voir, lundi, Mme Gilles Raci-
cot, présidente, au cours d’une
conversation téléphonique.
En raison du nombre impo-

sant de membres, seuls ceux
et celles qui auront été jugés
par les professionnels, aptes à
subir l'épreuve.

Il va sans dire que les tests
seront passés devant les juges
choisis par le club. Au moment
des épreuves, on voudrait s’as-
surer de la collaboration en-
tière des parents. On demande
donc à ces derniers de faire
confiance aux professionnels
qui, en toute équité, décident si
oui ou non l’enfant est prêt pour
son test.

I] serait malsain que des
parents fassent pression pour

obtenir au nom de l’enfant, un .
grade que ce dernier ne mérite
pas. L'enfant doit comprendre

qu’il n’a droit qu’à ce qu’il mé-
rite, et ce, uniquement parson
travail et sa- persévérance.
 

 

Salalgerry-de-Valleyfield, qui
m'ont fait parvenir des états

- financiers indiquant que les bin-
gos de paroisses étaient une
soürcé ‘appréciable de, revenus.

J'ai donc été très heureux
d’avoir pu être utile à la popu-
lation de mon comté, ainsi qu’à
la bonne administration des dif-
féren*es fabriques et organis-
mes ‘de loisirs.
Je demeure,

- Votre tout dévoué,
-. Gérard Cadieux, m.p.P;

“Adjoint parlementaire ‘au -
. Travail et Main d’Oeuvre. .

. .….. 5.movembre 1970. -. La. Gazette 13

 
M. Philippe Gagné, directeurgénéral.deta. (Commission

Scolaire de Valleyfield.

 
M. Gagné avec M. Gérard Lavigne, directeur des finances.
 

En septembre:

Les suspensons de permis de

Québec — (0.1.P.Q.) — Un

grand total de 1,454 permis de

conduire ont été suspendus au
Québec, au cours du mois de '
septembre. Ceci constitue le

plus grand nombre de suspen-
sions effectuées durant un. mois
depuis le début de l’année pour
diversesinfractions au Code cri-

minel ou au Code de la Route.
En tout, on a enregistré 8,907

. suspensions de janvier a sep-

tembre.

Ces chiffres sont contenus

dans le rapport statistique

publié chaque mois par le mi-….
nistère des Transports du Qué-
bec,

Ils révèlent entre autres cho-

. facultés affaiblies,

© soit 10%

conduire sont -plus nombreuses
ses que, durant septembre, -la |
principale cause ds suspension

a été la conduite d’un véhicule
alors que les facultés du con-

ducteur étaient diminuées par
l'alcool. En effet, sur 1,454 sus-

pensions, 1,129 ((77.7%) ont été
décrétées pour conduite avec

dont 273 à
la suite d’un examen au moyen

de l'ivressomètre. Le délit ‘de
fuite a entraîné 145 suspensions,

du total, tandis que
les autres ont été motivées par
la conduite durant suspension
antérieure -de permis, la. con-
duite imprudentz, la conduite
dangereuse, la vitesse et la
négligence criminelle.

 

Paroisse St-Esprit: oo

Messe du dimanche le samedi
Tout laisse croire que- l’auto-

rité religieuse ‘diocésaine per-
mettra aux fidèles d’assister. à
la messe du dimanche à comp-
“ter de six heures, le samedi

commencant fin novem-soir,

“bre.

C’est ce que l’on peut déduire-
en lisant cette auStEepeità -PL
letin paroissial du St-Esprit à
Valleyfield. Par ailleurs, on ÿ tit.
ce qui suit: “messe dès’le sa-
medi soir,

très probablement Ce nouveau
régime à partir du 29- novem-
bre. prochain, L’horaire sera le.

samedi soir a 5 et7,
heures, et dimanche, ‘à 9/10 et”
-suivant

11.30 heures.” Fin du corn.
muniqué, 7

Plusieurs autres diocèses ‘du
Québec ont demandé dette per-
mission et les diocésains.atten:
dent une réponse deleursSve

   

 

“rer
on semble oroire’ que-des1d:
Tectives claireset précises con-,

“comptant”. pour. le
dimanche. Nous commencerons

cernant. la. messe du samedi
soir seront annonçées par. Mgr
Guy Bélanger, ou son délégué,
dansun avenir rapproché.

DISPARITION
D'UNE

+JEUNE FILLE

 

 

‘Les agents municipaux.- de “
Beauharnoissont a:la recherche -. .
d'une jeunefille de’18-unsdont -
la disparition a’ été signalée

- samedi soir.

Is'agit-deLynn Théziault. -
Elle , mesure 5-piedsot-4poi Pe
ceset pèse- ‘environ 120. livres.

# Quand on l'aaperçue pour
.Ja-dernière fois, ellePortait-une
roberouge, un manteau "blanc Lee,
set des.souliers. bruns.
Lynn“a “les. cheveux"“bruns= =

; foncéseteybleus.

Ter:FeteMET
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“TROMPE
d'EUSTACHE”

COUTURIERES RECHERCHEES
La section Valleyfield de la Croix-Rouge Canadienne cher-

che actuellement des dames capables de faire bénévolement
de la couture à domicile. :

It s’agit, de cette façon. de venir en aide à cette oeuvre hu-
manitaire. » ’

Pour de plus amples renseignements, il suffit de composer
373-1927. .

LE MERCURE INDIQUAIT PROBLEME 0. ,
Guy Tremblay qu’on soupçonne d’être l’auteur d’un vol ae

mercure commis à Melocheville dernièrement subira son procès
le 25 novembre a Valleyfield. .

Ainsi en a décidé mardi matin le juge Maurice Perron qui
a présidé à l‘enquête préliminaire du prévenu. ‘
DU SANG A L'HOTEL DE VILLE '

Le maire et les conseillers de Valleyfield sanctionneront
fundi prochain la clinique de donneurs de sang qui aura lieu
entre 14 et 21 heures 30 à l'Hôtel de Ville local,

Cette cueillette de sang se poursuivra le lendemain aux
mêmes heures au CEGEP de Valleyfield.

Les autorités de la Croix-Rouge campivalencienne et le con-
seil municipal comptent sur l’entière collaboration du public.
TOASTMASTER-DEBUT - :

Le <lub toastmaster Baie St-François a tenu sa première
réunion officielle de la nouvelle saison mardi soir au sous-sol
du restaurant La Lanterne de Valleyfield à compter de 19.30
heures.

Les membres ont tenu ce qu’ils appellent une réunion mo-
dèle à l'intention des nouveaux initiés et de ceux qui, parmi le
public, étaient intéressés de voir comme cela fonctionne.

I y a eu à cette occasion, dégustation gratuite de vins et
fromages.
TROUBLE EN “LING” -

Le 2 décembre prochain se tiendra au palais de justice de
Valleyfield le procès de William Ling de Howick sur qui pèsent
deux accusations à savoir vol par effraction et possession de
biens criminellement obtenus.

A la même date, il connaîtra sa sentence pour avoir été
trouvé coupable de voies de fait sur la personne deson épouse.
DECES DU DR HEBERT

Le docteur Henri Hébert, ‘ortopédiste bien connu à Valley-
dield. vient d’être cruellement éprouvé par la mort subite de son
frère, le docteur Raymond Hébert. survenue samedi à Si-Saw
veur, dans les Laurentides. Ce dernier était âgé de 48 ans.

Les funérailles du docteur Raymond Hébert ont eu lieu
mardi avant-midi, à St-Sauveur, Il avait été attaché au service
médical de la Ville de Montréal pendant plusieurs annés.
ATTENTAT PUDEUR

Un hommeaccusé d’attentat à la pudeur devra se présenter
à son procès lors du prochain terme des assises à Valleyfield
en février,

D s’agit de Carol Belly qui a affronté le tribunal mardi
matin au palais de justice pour son enquête préliminaire.
OCTROI AUX CEDRES :

Le Ministère fédéral des travaux publics annonce l’octroi de
contrats d'une valeur totale de $72 mille 500 dollars a deux en.
treprises québecoises. Alcide Ménard Limitée, de Dorion. re-
çoit un contrat de 33 mille 400 dollars pour la construction d’un
bureau de poste aux Cèdres, dans la circonscription électorale
de VaudreuilSoulanges,

La seconde entreprise, Thériault et Béland Incorporée. de
Québec, a obtenu un contrat de 39 mille cent dollars pour la
construction d’une jetée à Neuville.
MARCELLE VOYAGE...

Parce que (sans doute) ses trop nombreuses activités l’ont
rendue sur les dents, la conseillère Marcelle Trépanier effectuera
à partir du 7 novembre. un voyage d’environ 15 jours à Paris
et à Londres. Marcelle pourra ainsi prendre un repos bien mé-
rité en compagnie de son marin d’époux. le dentiste Marc-
Yves Trépanier, Hs feront le “pont” entre les deux continents
par avion.
TRUDEAUMANIE

Le Premier ministre du Canada, M. Pierre-Elliot Trudeau,
a déclaré jeudi dernier que le Québec seul (et non pas les au-
tres provinces) défraiera le coût de l'intervention canadienne
de l’armée canadienne dans la Belle Province. Le prix: un demi
million de dollars par jour. En d'autres mots, Québec devra
payer pour des soldats qui, en temps normal, coûtent quand
même des sous aux contribuables. Deux questions nous viennent
à l'esprit: s’il faut payer un supplément pour faire appel à “Hotre
armée canadienne”, quest-ce que cela nous donne d'être dans
la Confédération? Seconde question: les forces armées améri-
caines ne nous auraient-elles pas “fait un meilleur prix”? (quand
a tomber dans le ridicule.....)
LA STATUE DE GEORGES

Pour revenir a la statut du conseiller Georges Leduc, nous
pensons qu'il serait avantageux de ‘hater les choses. Etant donné
que Georges désire qu’elle soit érigée sur la Pointe des Anglais et
que cette partie du territoire de Valleyfield n’est nas gardee par
l’armée canadienne, nous devrions profiter au plus vite de la
présence de nos soldats pour protéger les sculpteurs (il en fau-
dra plusieurs pour la tête seulement qui sera apparemment
énorme) çu cas où ceux-ci seraient dérangés dans leur tra =i
par les admirateurs du beau Georges qui voudraient éventuelle-
ment s’arracher des morceaux souvenirs. Vous pensez pas?
INDECENCE

Je veux m’élever énergiquement contre mon collègue “Ti-
Puce” du Solci] qui a osé songer qu’on pourrait un jour publier
en première page de ce journal ja photo de la conseillère Mar-
celle Trénanier … “une. IL MANQUE DE GOUT … ou ne connait
pas la fille de M-rcelle, la belle DEDE,
BAIL HUMIDE

. La Chambre de Commerce Sénior d= Vallevfie’d sirmera
bientot avec le Club nautique local un bail de location de deux
‘ans pour y établir son secrétariat.

I] s’agit en fait de régulariser la situation actuelle. On sait
que le secrétariat de la Chambre a été trans£éré à cet endroit
depuis près de trois mois. -
CHALET NAUTIQUE

Le chalet des jeunes au Club nautique de Valleyfield ne
servira pas d’entrepôt pour bateaux au cours de l'hiver.

Contrairement aux années passées, il sera ouvert et mis à
la disposition des organisations de jeunes.

On parle déjà d’y établir les quartiers généraux de diffé-
rents clubs d’auto-neige.
VACCINATION

Une clinique de vaccination anti-tuberculose a ouvert ses por-
tes lundi à l'unité sanitaire de Beauharnois située au 13 de la rue
Richardson, pour les résidents de Melocheville, Beauharnois et
Maple Grove.
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Les “lce Capades” et- le‘cirque
d'hier at de demain - = —-

Voici le cirque! . . . avec
ses clowns vêtus de toutes les
couleurs, ses poneys qui pié-
tinent, ses majorettes et tou-
tes les merveilles d’un cirque
sur glace et sous la Grande -
Tente des “Ice Capades”. Le
numéro d’ouverture de:la 31e
édition des toutes nouvelles
“Ice Capades”est en effet
un petit monde rempli de
plaisirs et d’effets visuels tout
nouveaux et plaisants. On
pourra le voir et le goûter au
Forum du 10 au 15 novembre.

Votre imagination. se diri-
gera vers les étoiles alors que
les “Swingers” des “Capades”,
vêtus de costumes ‘ “mods”
faits de chaînettes en métal
de couleur et portant des per-
ruques Afro du tout dernier
cri, invitent l’assistance à vi-
siter le “Monde du Bonheur
Cosmique”. Evoluant sur les
James d’acier selon la choré-
graphie du maitre-directeur
Bob Turk, leur cirque de de-
main révèle le délice univer-
sel du cirque pour les “en-
fants” de tous les âges.

Une parade de souvenirs dé-
licieux nous est offerte dans

- la seconde partie du même
numéro “Le Cirque d’Antan”
lorsque “Monsieur Imagina-

tion” (Walter Hypes) conduit

la charmante Debbie Lauer à
la recherche du monde magi-
que du :irque d’hier. Au son -
du “calivpe”, les ‘artistes du
cirque, vêtus de toutes sortes
de nuancés de rose et de
fuschia, y vontde leur gran-
de parade quifera chaud au
coeur de jeunes et vieux.

Pour les plus jeunes, il y a .
un petit train bien mignon qui .
offre un tour de la patinoire.

“Le génie du dessinateur Bill
Campbell se révèle. être la
perfection même via les jeu-
nes filles dites “de bonbons .
de coton”, vêtus de poufs et
de plumes d’autruche d’une
rare exquisité qui sillonnent

.la glace en tous sens.

Puis survient le dompteur
d'animaux sauvages — la
dompteuse, plutôt, puisqu’il
s’agit de la jolie et talentu-
euse Cherrie Moritz qui en a
“plein les bras” avec une
Panthère rugissante, en loc
curence le merveilleux cham-
pion Billy Chapel. On y verra
enfin les as comédiens Hans
et Pepe, devenus les ‘“extra-
ordinaires et sensationnels”
danseurs espagnols Los Dan-
sarino, exécuter un numéro
absolument <désopilant.
 

Le responsable de l’unité sanitaire de Beauharnois. le Dr
‘Gaetan Gauthier, sera sur les lieux pour répondre aux questions
des personnes intéressées.
UNE HABITUDE?

Darwin Harrigan sur qui pésent plusieurs accusations su-
bira son procès aujourd’hui au palais de justice de Valleyfield.

Il est soupçonné d’un vol d’automobile, d’une autre tenta-
tive de vol d’automobile et de deux vols par effraction,
FERMIERES ELUES

Des élections ont eu lieu au sein du Cercle des fermières de
Beauharnois.

Le nouveau bureau de direction se compose dorénavent com-
me suit: présidente, Mme Robert Brouillette; vice-présidente,
Mme Henri Deschamps; secrétaire, Mme Albert Daigneault: bi-
bliothécaire, Mme Bruno Lamothe; première, seconde et troisié-
me conseillère, Mme André Pouliot, André Larose et Gaston Du-
bois.

Ces dames seront en fonction durant un an.
DEUX FOIS 20 ANS

Les infirmières et les employés de l’unité sanitaire du
comté de Beauharnois ont souligné jeudi, par un souper pris
en commun, le vingtième anniversaire d’entrée en fonction du
Dr Gaetan Gauthier de Valleyfield en tant que responsable de
cetteinstitution publique.

On a aussi honoré l’infirmière principale Céline Gosselin
qui célébrait elle aussi ses vingt ans de service,

A tous deux vont nos félicitations.
LA PAIX POUR $100.

Un individu trouvé coupable d'avoir commis un vol a Ste.
Martine le 3 octobre dernier a bénéficié de la clémence du
juge Maurice Fortin.

Le magistrat l’a simplement condamné à garder la naix
durant un ansans quoi l’homme en question, Luc Brière. devra

Le vol représentait une valeur de $56. -
débourser la somme de $100. d’amende.
PARADE EXPO

La fédération numéro douze des fermières de notre région
a été chargée de présenter une parade de mode le 5 novembre
jeudi au salon de l’agriculture de Montréal.

Les dames intéressées à se rendre à la Place Bonaventure
à cette orcasion peuvent contacter ou bien Mme Pierre-Pau]
Clermont a 373-5096 ou bien Mlle Jeannette Proulx à 371-1211
FINI LES BATEAUX .

La saison des sports nautiques est définitivement terminée
en la Venise du Québec.

Au cours des derniers jours, les employés du Club nautique
de Valleyfield ont retiré de l’eau les quais d’amarrage de sorte
que les retardataires ne peuvent plus y attacher leur embarca-
tion.

Il est vrai qu’ils se font de plus en plus rares. la plupart
d’entre eux ayant déjà leur bateau.

Il va sans dire cependant que le chalet du Club demeure
ouvert à tous.
NOUVEAU PRESIDENT ;

M. Gilles Charron a été élu président des Jeunes travail-
leurs de Beauharnois pour l’année fiscale 70-71.

Mlle Diane Jutien, quant à elle, a été choisie comme secré-
taire.

L’abbé Gilles Meury sera aumônier du mouvement.
COLLISIONS

Deux accidents de la circulation survenus à Valleyfield jeu-
di après-midi ont causé des dégâts matériels a trois vehicules.

Le premier, survenu à l’intersection des rues Salaberry et
McLaren, a fait $700.00 de dommages à un véhicule. Cet ac-
cident est survenu vers les 17 heures.

A 19 heures, aux coïns des rues Danis et Andrew, deux vé-
hicules se sont heurtés pour causer quelque $200.00 de dégâts, Il
n’y eut aucun blessé.
INCENDIES

Les pompiers de Beauharnois ont été appelés à combattre
dux débuts d'incendie jeudi dans la soirée, le premier chez M.
Timothée Caniff et le second chez M. Oliva Dugas demeurant
respectivement au 36 Ellice et au 16 Hannah.

Dans lse deux cas, les dommages ont été limités.
C’est le chef Paul Lebrun qui a dirigé ses hommes.

ACTIONNAIRES
L'assemblée générale annuelle des membres et actionnaires

du Club nautique de Valleyfield aura leu vers la fin du mois
de novembre,

C’est ce que nous apprenait le commodore Arthur Sullivan.
On procèdera à ce moment-là à l’élection du nouveau bureau

de direction.
CHASSE LEGALE

Me Gilles Hébert. de l'étude légale Ampleman, Hébert, Re-
naud et Renaud, prend part cette semaine à une partie de_chas-
se en compagnie d’amis de la Venise du Québec. Reviendra.t-il
avec un chevreuil? Si oui, Faura-t-i] tué ou …?

Parmi les nombreuses ve
- dettesoùtre ‘celles déjà men-
~-tionnées, :nommons le cham-
“pion. du monde-et des Etats.
Unis, Tim Wood, qui fait ses
débuts professionnels; le

. . champion du monde_.du pati-
nage libre,

championne canadienne 1969,
Linda - Carbonetto; les vain-
queurs d'une.médaille = de
Bronze aux ‘Olympiades de -
Grenoblé,. Margot et Danne;

. les . as: ‘de . l’adagio nou-

- veaux .venus,: Jorge et Valle
et les comédiens fameux que
sont l'as des as Freddie Trenk-
ler, le Britannique Terry Head

… et lapaire inséparable formée
-par Dave Pitts et son -chim-
panzé savant, Spanky.
 

 

 

Voulez-vous
- .

savoir?
par Denis Brisson Agronome
Les tiques :. 12" 12 5

+ Les tiques-et les:mites ne sont
pas ‘identiques “même ‘si elles
ont souvent les*ihémes hotes et’
si ‘elles se ‘ressemblent. La ‘fe-
melle adulte pond desix milles
à dix milles oeufs.On a d’une
à plusieurs générations par an-
née. Lorsque le petit sort, il
doit trouver un hôte pour ‘se
nourrir. Après quelques temps
il le laissera pour continuer
son développément. Tout com-
me chez les: rites, les tiques
peuvent vivre’ longtemps sans
se nourrir.

La plus connue des tiques ést
la tique améritaine des chiens.
Il est très facile- pour elle de
se transporter d’un chien . à
l'autre. Seul l’adulte est une
peste pour l’homme ‘ puisque
c'est à ce stage que les tiques
piquent. Une autre espèce, la
tique brune des. chiens se ré-
pand de plus en. plus. Lorsqu’el-
le s’installe dans une maison, it
est difficile-de s’en-débarasser.
On p:ut avoir ‘dans cette es-

  

. vèce deux à trois générations
par année. - ;

Si vous rencontrez des tiques
-engre Les mois d'octobre et
mars dans votre maison,vous
pouvez-être.presqueassuré que
ce sont’ les :tiques brunes des

chiens: Il ‘est“important pour

les- propriétairésde chiens, de

bien ‘controler1€s tiques puis-
que ce sont ‘des‘propagateurs
de certaines. maladies chez
I’humain.. . i

Le 2,4-D….….

(Suite -de la page 12)

la proximité des plantes sen-
sibles aux herbicides.
1) Dangers Sérieux: -dans les

endroits voisins de cultures
sensibles, de jardins ou
d'arbustes, On ne recom-
mande pas l’emploi du 2,
4.D à moins-de prendre des
précautions bien spéciales,

telles l'emploi d’un arrosoir

à jardin ‘qui donne un très

grosvolumeetde très gros-

ses gouttelettes. De plus, on

ne doit employer que du 2,

4D sous forme d'amine.

2) Dangers moyens: dans les

endroits oùles cultures sen-
sibles sont à 100 pieds ou
plus de la surface arroséeet
quand le ‘vent souffle dans

la bonne direction, il: est

possible d’employer le 2,

4.D sous forme d’amine.

3) Dangers _faibles: dans les

endroits éloignés d’au moins

14 de mille des récoltes sen-

sibles et lorsque le vent

souffle dans Ja bonne di-

rection, il n’y a pas deris-

que d'employer le 2 4D

sous forme d’ester ou d’ami-

ne. Cependant l'emploi d’es-

ters a basse Volatilité ou

d’amines, préférablement
aux esters ordinaires, aide

à réduire la quantité de 2,

4D dans l'atmosphère.
Disons en terminant, qu’il est

très important, avant de pro-

céder à un arrosage, de faire

l’inspection des terrains voisins

afin de vérifier la présence de
récoltes scasibles,. de jardins

ou d’arbustes.

 

Tommy Litz; la’
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ERAAVENDRE-AUTOS À VENDRE ON DEMANDE
“RENAULT 8, ‘1969. Encore

 

 

 

;. ; ne2PORTES of uneTourmaive; sur garantieTél. 373-7818. . PLOMBERIE et CHAUFF GE
né ““radéeéser toh,8733341; . ‘TOUJOURS à votre service.
a bane) CHEVROLETCOACH, 1964. - Vente et installation; répars-
 

 

 

 

   

 

 

 

- J OÙ ER>sn È Cap eT xTél, 264-2702,.Huntingdon. tion de plomberie et --chauf-oo — - fage, L. P. Leclerc, 220 St
en n. “REFRIGERATEUR Irptet -- PONRIAC 1965,- 4 portes, juan Baptiste, 373-5533.5% cube;'de-marque “Frigidaire”;_Femiliate 8, transmission
0S repropre. $50. S-hvesser4- “standard,_ bon po Attention, producteursne Wo -+>-" LINO r a 7. à. ‘JooEllice;Tél.ili) tion, Tél; 73582|Tonqu + de blé d'Inde

= heures:pm. cit 4 ) Nous pouvons acheter toute
Ce xno, votre production de . bp

aROUGE ATARIaa‘autonrati.” " d'Inde, ture,on immé-|Le : que;-cervo-freins,serve direc. dia Meilleu in és
te - tion, toit“vinyle, - recondition. urs prix pay

  

  
  
  

- née;: carossekie et. ntécanique, |. REMI GARCEAU
-51;000.- Tél. 54 la.
2‘ou-onSemaire“SteAgnès de Dundee

-HE15Serer,3.ig 313025 2e. tone) …Tél. 264-2879 _

 

 

 

 

 

 

LOGEMENT de 4); pièces: EPICERIE.“BOUCHERIE licen.

 

PRE“chauffé- è- l'électricité, entrée ciée, poste d'essence, avec : © Voy. ges ©Pale laveuse-sécheuse. Situé à:68 | maison de 7 pièces, 7 ar Vous désirez voyager. NousOÙ Vallée. Tél. 373-6304 ou. 373- penis de terreavec bitisses

|

pouvons. organiser votre voys0794-‘après ‘4 heures. -- de ferme. Bon chiffre d'af ge: CHEM!N DE FER— BA.© (5-12) faire. Cause de la vente — TEAU — AVION — HOTELS
décès. S'adresser a Mme ETC.
ome Provost, Aubrey fst ‘| . tuée entre Howick of St PROVINCIAL TRANSPORT: MAISON: à Arhelstan, 3 Chrysostôme.) Terminus Autobuschambres à coucher, salle de

- bain, filage 220, eau ‘chaude,- MAISON de deux logements cour voyages de groupes 0f-|. garage >libre te ler Septembre. - située 47 rue Cross2 Orm-  ganisés, appelez 373-3471 et

 

 

  

. Fél, 2697. Arhélstan Co stown. S‘atresserà ‘Eugène | demandez sui x 2 ne - - “Sauvé, 26-Church, Ormstown - =Tél. 629-3061. >
 

 

 LOCAL peur magasin oubureau, rue Chéteauguay, près FERME située àà St-Anicét, PROVINCE “DE QUEBEC

thnVuTwert, teeTh Et,Disc de Beauhamoi=

6

hrs p.m. 264-3371, Hunting. ‘ingdon. DANS LA COUR. MAISON de brique de deux
logis, avec garage chauffé, si- Provincialetuée sur un lot de 100’ x 100",
8 chambres, système, d‘ecau
chaude.- S‘adresser 3 Mme J, No. 8016

 

 

 

I P AB LEANDRE ST. ONGE, rentier,MPORTANT A. Boyer 12 rue Chiteauguay, de Salaberry ‘de Valleyfield,
1 -LISEZ ATTENTIVEMENT. vntingdon, district de FoauharnolsEUR

Des centaines d'hommeset JEAN ROUGEOLLE,domiciliéfemmes EEEJour ATTENTION et résidant à 465 Place
Ils visitent amis, . voisins, REPARATIONS aframboise, distriet deetc. avec notre grosse : * DEFENDEURLigne de Cosmétiques. [I existe un seul endroit ou

Le défendeur JEANGros profits. vous pouvez faire réparer vos  ROUGEOLLE est par les pré-Ecrivez: accessoires électriques tout en
RAWLEIGH, obtenant une garantie de 30 dans3requis de SomparalireDept. J-629-2, jours, C'est chez GRENIER 3 compter de la dernière4005 Richelieu, ELECTRIC, qu'il s’agisse de publication. Une copie du brefMontréal 207, P.Q. grille-pains, fers à repasser à d’assignation et de la décla-vapeur, laveuses automatiques, ration a été laissée au greffe

balayeuses, refilage de moteur de la Cour Supérieure à son

 

 

 

 skill-saws “drills” électriques, pen de Valleyfield,
malaxeurs électriques, poêles 3 novembre 1970.

ou euses électriques tout — tout —- tout ROGER LEDUC
°. 30 jaurs de garantie sur toute Officier dûment autorisé.

Electriques réparation. Signalez: 373-6529
GRENIER ELECTRIC. Nous
allons chercher les articles et Pp 0 U R V0 S

LOCATION nous faisons la livraison gra- ;
tuitement. S'ADRESSER au:

e 180A - 220V 266, Blvd. Bord de l'Eau
-. PAR MOIS Grande-lle, Valleyfield. ANNONCES

{xno)

0

|

isCLASSIFIEES
J. H. Sauvé AVEZ-VOUS une maison ou

 

 

 
  . un commerce ù prendre pour :

$ oyez es& Fils Inc. freeLovL TEL:
d. ie V ield.238, St-Laurent Tél. 3734088,résidence 971. 2

Valleyfield 1403. {xno} 3 7 3 - 7 2 71
 

 

 

 

 

Bois et Materiaux

* Materials de Construction -

FEL 373-4721 278 RUE JACQUES CARTIER

Lumber and Building

 

TEL3373-4721  REMI HALLE, prop.
   

Echos deFécole-Notre.Dame-
. Les élèves participeñt en’ : encouragent, :-applèidisgent. + _Les  ce moment à des Olympiades, “aux efforts.dès. leurs,NO butsorganisées. à — l'intérieur de- “semblent aîteints en très“van wir
chacun des degrés, Un trophée. : departie. ES
sera décerné à la classe’ du .
degré ayant accumulé lé’ plus * BULLETIN:DESELEVES.
de points dans les épreuves.. Bientôt .~1‘on - remiettfa esfe 8°

bulletins Saux. parents.Enef +
fet-lors-de:‘ceftespremière, re- . pe

“Pourquoi ces. Olympiades?
‘Tout d’abordpour.amener’ les mise des’bulletins, l’on“apen-
jeunes à mieux se connaître --sé- faire venir,les parents par.2
à l’intérieur de leur. classe,” degrés; dors ‘de “chaçüne «des‘briser la ./monotonie … et ‘par .s0irées. un;programme.détaillé

“ conséquent intéresser. ddavan-. .“ét des--phis-intéressants- vous ‘“ tage ‘l’ertfant. à l'école,Faire | era”.-arésenté.…D'ailleurs. les -participer-tous . les enfants&: parents”‘Tecevront.thientot, lesparticipation égale et. congé. -“détails de-rêtte.remise“des

 

  

 

   
  

-—quemment‘essayerdecomvain pg détunt“ainsi
“eve‘Penfant “qu'il “est ‘utileà 7 ousavons. queplusieurs’pa-son «groupe et‘quiil peut“ap.- vénts”auront à--2e_déplacer

 

-popter-sonconcours:pour ämé- plus dun ‘soir. ‘Nous faisons
liorer ‘sa classe: enfin, no de , -dppel @ la.“bonne”compréhen- ‘
moindre, nous ‘désirons créer. -sion;-dès sparents ‘ét.‘mous, es-

- un“esprit de classeà Savoir *- Berane “qu'ilsrépondrontposi-que chaque élève puisse mieux “tivement. à cette” expérience

A A.

3

 

=

x

_ comprendreet accepter l’aütre - nouyelleque” nous-péfibons Re …
“ et “puisse  s’idéntifier |à,:S0N ‘plusenrichissante et’‘plus’ @-
groupe. : RS gréable. pourvous parents.’

C’est assez” “extraordinaire : 7 Cette... remise” des”Dulietips)
de’ constater atmosphère ‘de ”débutera.le 11‘novembrepour”.
ces jeunes lors du-déroulement -se prolongerjusquau’>m6
de ces Olympiades; ils crient, ; vembre“environ. Là
 

 

Le service. decommémoration
du jour du‘souveniràWH‘don’
En Jour hommage a dans les hépitaux de la nation,

us

ceux qui ont- tout donné pour les citoyens dé. Huntingdon‘ho-
leurpays et Teposent dans une noreront leur mémoire, ” di-
térre étrangère et aux blessés manche après-midi, le&novem:
qui ont passé de longues années bre.

— La parade se rassemblera.àala
AN IAA. salle de la Légion à 2 heures
CANADA et partira à 2:15 p.m. pour se

rendre à l'Eglise Unie de Hun-PROVINCE. DE QUEBEC tingdon à 2:30 p.m.
.. . Le service sera sous la di

District de. Beauharnois rection du Révérend H: Goold,
>. assisté du Révérend GeorgesCour Supérieure

—

auenrevire. {
Après le service religieux, les

MARCEL LECLERC, agent- Unités se rangeront pour la pa-
livreur, domicilié et résidant rade avec la fanfare et les
à 12 de la rue Longtin, drapeaux jusqu’au cénotaphe oùSalaberry-de-Valleyfield, dis- - les couronnes seront déposées:
triet de Beauharnois. La parade sera sous la direction
D AME reTE AN GE du Major George Anderson.

GAUTHIER, ménagère, épouse —
dudit Marcel Leclerc, des
mêmes lieux; Les loisirs duRequérants, iequérants (Suite de la page 8)

A V | S Cinéma pour enfants
La premiérs représentatisn

AVIS est donné que les de cinéma pour enfants se don-
Requérants présenteront une Nera dimanche prochain, le 8
requête à la Cour Supérieure, Novembre, à 2 heures au sous-
siégeant dans et pour le dis- sol de l’église du Sacré-Coeur.
trict de Beauharnois, au Pa. L’admission sera de $0.30. Plu-
lais de Justice, de Salaberry- sieurs prix de présence seront
de-Vallestield,al 1a décem- offerts. Bienvenue a tous. .
re à x heure

l’avant-midi, pour demandez La ventedes cartes de mem-l’homologation d’un contrat Pres va très bien. Tous ceuxintervenu entre eux le 22 Qui Voudront s’en procurer une,
octobre 1970, en vue de pourront le faire en venani au
changer leur régime matri… sous-sol tous les jours de la se-

 

 

monial de biens. maine.
Salaberry-de-Valleyfield, Bienvenue à toutes personnesle 2 novembre 1970. de 6 s t plLAFONTAINE BRASSARD “

8

ans et plus. = =& BARRETTE Marcel “Kid” Sauvé.
Procureurs des requérants. See. Cor. des L.S.C.
 

 

Electeurs etElectrices de St-Timothée

Merci 3 mes dévoués Organisateurs. Merci
à tous ceux qui déprés ou de loin” ont
contribué à ma réélection comme conseiller .
municipal.

Tout comme au cours de mes dix-neuf
années déjà passées au service de notre.
municipalité, je continuerai de travailler à son
développement pour le bien-être de ‘tous.

M. ADRIEN LEDUC,

Conseiller Municipal.  
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| 313-1212

UN REPRESENTANT PASSERA VOUS VOIR|


